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*етm “Les moyens, et certes les mo- 
yents les plus accommodés à 
t~mps, c’est de favoriser la forte 
la plus éprouvée ; les joernau* ca­
tholiques.”

■
''

S. S. Benoit XV. y

a -1-
CfNQ SOUS LE NUMERO EDMUNDStON, N.-B., 10 JUILLET, 1930. :PTJEME ANNEE No. 28.BU

-5Г

ique-Nique Agricole à Ste-Anne de la Pocatiere; P. Q.
LK CAND1DATS DES DEUX

PARTIS ONT ETE CHOISIS

?.

le» F
«eet invités. — Départ d’Edmendston à 8 
kùres du matin lundi le 14 jufflet.

—mÉmÆeCBa

CANDIDATЛ
.

o'
Les Sociétés d’Agriculture de Madawaaka organisent un 

graàd pique-nique agricole à Ste-Anne de b Poca- 
tière les 14 et 15 juillet prochams.Toua les fermiers 
du Madawaska, leurs Dames, et les andene de Ste- 
Anne sont invités de prendre part à cette excursion 
qttt promet d’être aussi agréable qu’instructive.

PROGRAMME

PETITES NOUVELLES 
DUN PEU PARTOUT1 mariage ~ | %;re Cormier d’Edmundston a été le choix 

la convention conservatrice, tandis que
Son honneur le 

unanime
M. Harry McAvoy de Dalhousie reçoit l’appui de la 
grande majbrité des délégués libéraux contre M. S. 
Blanchard.';

LE ROI ET LA REINE 
MARIES DEPUIS 37 ANS

Londres, 7.—Le Roi et la ‘Rei­
ne ont célébré hier le trente-sep- 
ième anniversaire de leur maria­
ge et oint passé -la journée au pa­
lais de Buckingham, après avoir 
assisté à un service religieux. 
Leurs Majestés ont reçu des mes­
sages
mis et de leurs sujets.

LES CANDIDATS 
AUN.-BRÜNSW1CK

candi- 
І0 ans. LA CAMPAGNE SERA COURTELehdi le 14 juiltaâi.

8 hres a.m. Lundi le 14 juillet, dé­
départ d'Edmundston. Rassem­
blement des automobiles devant 
l’EgOise. 1 (Décoration, bleu, 
blanc, rouge).

1 ht p.m. Lunch à la Ferme Expé­
rimentale de Ste-Anne. (Li­
queurs, crème à la glace, fruits 
fournis gratuitement). Les ex­
cursionnistes pourront apporter 
sandwiches, viande*, petits 
pains, etc.

2 fers p.m. Visite de la Ferme, ex­
plications des travaux par les
ЇЙТ °hefS ,dC DépartC" S* Westmorland—H. R. Etnmer- 

6Й hrs p.m. Souper au CoHège 9on- »«'hester.
Classique. —-Restigouohe-Madawaska —

7 hrs p.m. Visite du Collège et Ha"7 McAvoy, Dalhousie.
veillée sur іЦ Montagne. CONSERVATEURS

Mardi la 15 juillet : Carieton-Victoria— B. Frank
7 hrs a.m. Messe dans la Chapelle Smith, East-Ftorenceville. » 

du Collège. Charlotte—A. D. Gapong, St-
7% hrs p.m. Déjeuner au Collège. .Stephen.
Syi hrs a.m. Visite de l’Ecole d’A- Na:thumber land—George M.

И iculdture et de la Ferme de' McDade,-Chatham.
680 acres sous la direction des Ricstigouche-Madawaska—Max
Professeurs. D. Cormier Edmimdston.

12. hrs m. Diner au Collège. Royal—Hon. George B. Jones,
2 fers p.m. Départ. MJ*., Apohaqui.
3 hrs p.m. Sur le chemin du re- SaînrtHJohn-AJbert — Thomas

tour. Bell, M.P., Saint-Jean ; Dr Mur-
1, J— Le premier article au pro- гаУ MacLaren, M.P., Saint-Jean. 
gHBnme comporte la visite de 1a York-Sunbury—R. B. Hanson,
Fernil» Expérimentale du Dépar- M.P., Fredericton, 
temenk d’Aerriculture Fédéral, à Westmorland—Dr O. B. Price,

. J. A. Ste-Marie, MJ, Moncton.
elqtbMenéea t -« plus" belles ILkus UiüÀTS

termes dn genre. Lui-meme et 
son personnel seront à la disposi­
tion des excursionnistes.

.2. — Les autorités des Collèges 
classique et agricole de Ste-Anne 
sont heureux de manifester leur 
sympathie à la population de Ma­
dawaska qui depuis de nombreu­
ses années déjà envoie une bonne 
partie de ses fils recevoir chez 
eux instruction et éducation.
3,—IMPORTANT. L’Ecole d'A- 
gricUlture" aura des lits à la dis 
position des hommes seulement.
Les repas sont servis air Collège.
Le coût de la pension à Ste-Anne 
es» de $2.00 par tête. Tons les ex­
cursionnistes doivent payer ce 
montant.

D’ici au 12 juillet, si vous faites 
le voyage, avertissez Monsieur le 
Cvri-de votre paroisse ou le Se­
crétaire de votre Société d’Agri- 
ctriture ou M. Georges Michaud, 
agronome.

'
La campagne elect traie dans la 

division -électorale 1 e Restigou- 
che-Madawaskaf eu : lie des pro­
chaines élections 
courte puisque
jours les électeurs se Rendront aux 
polis. h

Les conservateursîont tenu leur 
convenltion à Campttellten mardi

I M. KING DEFIELes candidats suivants ont été - 
choisis pour les prochaines élec­
tions fédérales qui aurai* fieu le 
28 juillet.

M. BENNETT7 dt.aies, sera 
dix-huit de félicitations de leurs a-IU

LIBERAUX
CarletotHVictoria—Albion R. 

Foster, M.P., Hartland.
Kent—Alfred E. Bourgeois, M.

Parlant à Revelstoke, le premier 
minière somme le chef conser­
vateur d’énumérer ce que son 
parti a fait pour les ouvriers a- 
lors qu’il était au pouvoir. — Le 
chômage. — L’égalisation du 
taux de transport des marchan­
dises. — L'autonomie Cana­
dienne. — La politique fiscale.

LE PLUS BEAU BEBE 
DE NOTRE CONTINENT

Vüetcfria, 8.—'Le premier mi­
nistre King a présenté hier un 
chèque de quinze cents dollars an 
jeune Raymond Le Huquet, de 
notre ville, lauréat du concours 
de l’association des photographes 
de l’Amérique qui 'l’a déclaré le 
plus beau bébé du continent J’es 
père que ce bébé deviendra un 
bon, libéral, 'dit le premier minis-

ra jus- 
ombre 
iS prix 
і mar­

di* cette semaine et^M. Max. D. 
Cormier, avocat et de la
vide d’Edinundston.)a été choisi 
unaniment.

M. Cormier av^if Газзигфісс 
de la' nomination depuis quelque 
temps car dimanche'dernier il te­
nait trois assembléesjdans le haut 
du comté de Madawaska : à St- 
François, Clair et Ваксі -Brook.

Le paHti libéral & choisi son 
candidat hier, à St-Çjuentin. Phis 
de cent délégués étaient présents 
dont 47 du comte <ÎE Madawaska 
parmi lesquels on: remarquait 
Vhcm. J. E. Michaud, M.P.P., M.
Pins M’idhaud, ез^гІ.Р., et les 

chefs du parti des paroisses du 
comté. ‘

P., Bouctoudie.
Northumberland— G. Percy 

BurchiN, Nelson.
Royal—‘Donald V. White, Sus-

M. MAX. D. CORMIER, avocat 
et maire de la ville d’Edmunds- 
mundston, qui a été choisi can­
didat conservateur pour la pro­
chaine élection fédérale, à la 
convention tenue à Campbell- 
ton mardi

'E Л ART! N THERRI AU LT, pro­
fesseur d’enseignement techni­
que à l'école d’Edmundston, 
dont le mariage aura lieu pro­
chainement avec Mlle Eva Bé- 
rubé, pianiste talentueuse de 
cette ville.

Chilliwack, Colombie anglaise, 
7.—Le premier ministre Macken­
zie King a parlé ici hier soir, pro­
bablement devant la foule la plus 
nombreuse qui se soit encore réu­
nie pour l'entendre depuis 'l’ou­
verture de sa campagne.

Le premier ministre a aussi te­
nu hier une assemblée à Revels­
toke.

“Je défie M. Bennett, dit le pre­
mier ministre, de parler de ce que 
le parti conse valeur a fait pour 
les ouvriers1 alors qu’il était au 
pouvoir”. C’eslt le gouvernement 
libéral qui a établi le ministère 
du travail. C’est le gouvernement 
libéral qui a fait adopter l’acte 
des enquêtes sur les différends 
industriels, ainsi que la |oi de pen­
sions aux vteiWards. Quand à Ittr- 
même, il se’st toujours intéressé1 
très spécialement aux questions 
ouvrières et il entend bien con­
tinuer jusqu’à la fin de sa vie. M. 
Bennett pai.le beaucoup de ces 
questions, mais qu’il vienne donc 
faire la revue de ce que son parti 
a fiat pour aider les ouvriers. M. 
King a déclaré de nouveau que

l’assistance aux chômeurs, les 
mesures à prend e pour remédier 
nu chômage, sont du ressort des 
municipalités et en escond lieu 
du ressort des provinces. Si la si­
tuation devenait trop grave ce­
pendant et qu’une province de­
mandât du secours en déclairanit 
qu’elle n’est plus en mesure de 
faire face à la situation, le gou­
vernement fédéral est prêt à lui 
îirêtcr main-forte.

Maine.
tre.S. G. Mgr O’LEARY DE 

CHARLOTTETOWN 
DECEDE A DAYTON

IL A FINI SON 
TOUR DU MONDE

Oakland, Cal., 5.—Le comman­
dant Charles Kingsfurd-Smith a 
atterri le Southern Cross ici, à 
2.3v p.m., hieir, terminant une en­
volée autour du monde inaugurée 
il y a deux ans, alors qu'il décolla 
d’ici pour traverser 'l'océan Paci­
fique.

L’HON. BENNETT A 
RIVIERB-DU-LOUP 
LE 12 UILLET

L’hon. M. R. B. Bennett, chef 
de l’opoosition conservatrice à 

Ottawa, pariera à la Rivière du 
Loup Ce 12 juilld*. prochain. Il 
tiendra une -grande assemblée à 
1 éi 30, heure solaire. Plusieurs o- 
rateurs en vue l’accompagneront.
UN PRINCE RUSSE 
ORDONNE PAR LE 
CARD. O’CONNELL

Rome, 7.—Le prince Alexandre 
Woikonsky, autrefois un aide-de- 
carops du tsar Nicolas II, conver­
ti à la religion catholique pendant 
■a Grande Guerre, a été ordonne 
à la prêtrise, ici. hier, par S. E. 
V cardinal William O’Corinell. 
atchevêque de Boston.

L'abbé Woikonsky est un veuf, 
père de deux garçons et d’une fil- 
le.Il est professeur de langues sla- 
ver au collège pontifical

lise
M. BENNETT A Il était le frère de Mgr L’EVêque 

d’Edmonton, Alberta.LLET WOODSTOCK
Le député sortant de charge M. 

,Stanislas Blandhard de Dalhousie 
a placé son nom devant la con­
venltion ainsi que M. Harry Mc­
Avoy, aussi de Dalhousie, gérant 

striélle.

Dayton, O., 8 — S. G. Mon­
seigneur Louis J. O’Leary, âgé 
de 53 ans, évêque de Charlotte­
town, Ile du Prince-Edouard, est 
mort aujourd’hui à l’hôpital de 
Dayton, après une maladie de 
coeur de quelques mois. Il était 
venu ici à la maison de son frère, 
il y a deux mois environ, en con­
valescence. Son autre frère, égale- 
ment évêqul à Bdmonton, АІЬс 
ta, e* arrivé hier.

Le défunt naquit à Ricfiibouc- 
tou, au Nouveau-Brunswick, le 
17 août 1877,' Il fit ses études au 
grand séminaire de Mmtréaî et 
fut ordonné prêtre le 14 avril 
1900. Chancelier de lcvêque de 
Chatham, il était élu évêque titu­
laire d’Hiénopolis le 29 janvier 
1914 et auxiliaire de Chatham. 11 
fuit sacré dans cette dernière vil­
le par S. E. Mgr Stagni, délégué 
apostolique, le IL juin suivant Le 
10 septembre 1920. fl fut transféré 
au siège de Charlottetown, suc­
cédant à son frère, promu au siè­
ge d’Edmunton, Alberta.

Le chef conservateur cite le rap­
port Perron sur la situation a- 
gticole dans la Province de 
Québec.

iasson,

і
d’une compagnie iqdu

La grande majorité des délé­
gués se sont prononcés en faveur 
de M. McAvoy et M. 3 

;. proposé que son ЙЬЇх soit una­
nime, et contrairement à 4a ru­
meur M. Blanchard- ne posera 
pas sa candidature comme libéral 
indépendant.

Le candidat libéral a commencé

Woodstock, N.-B., 2.—«M. R. 
B. Bennett a parlé hier, à une as- 
semblée tenue en plein air, eu fa- 
jrutjfeB. -Brank Smith, candidat 
conservateur dans Carieton-Vic­
toria. M. Smith a été autrefois 
ministre des. travaux publics du 
Nouveau-Brunswick.

M. Bennett a évoqué la mémoi­
re de sir John Macdonald. И pa# 
> ensuite des taxes. “M. King, 
dit-il, prétend avoir réduit les ta- 
xçs. Or le gouvernement libéral a 
augmenté les taxes, notamment 
la taxe de ventes, de 3 à 4, puis à 
5, puis à 6%. Alors il a commencé 
à ila réduire. Le gouvernement a- 
vait eu tort d’élever cette ta« à 
un tel point, et voilà qu'il pré­
tend l’avoir réduite.

M. Bennett cite le rapport de 
M. J. L. Pprron, sur la situation 
agricole dans la province de Qué­
bec, où l’on déplore que la pro­
vince de Québec doive importer 
tant d'aliments de l’étranger. “Je 
déclare, dit M. Bennett, que je 
considérerai comme mon plus 
grand devoir la restauration de 
l'apiculture canadienne avec 

l'appui de toute Ja richesse et la 
puissance du pays. Je ne serais 
pas digne d’administrer le pays, 
si je n’agissais ainsi. Ca*r l’agri­
culture est à la base de la riches­
se nationale. Et dire quton l’a tant 
négligée!" z

Evêque
lanchard a

ait une er-t soir. PAR LE FEU
A l’Académie Commerciale de la 

Rivièrodu-Loup, — Domma­
ges de plu. de $20,000.

FRERES ABSENTS
Rivière du Loup, 5.—L’Acadé­

mie commerciale, dirigée par les 
Frères des Ecoles chrétiennes, a 
été le théâtre d’un vicient incen­
die hier midi. Les dommages cau­
sés à l’édifice sont considérables 
et s’élèvent A une vingtaine de 
mille piastres. Tout lé troisième 
étage de la maison où a origine 
l’incendie a brûlé. Les autres é- 
tages ont eu surtout à souffrir de 
l’eau et de la fumée. Les RR. FF. 
des Ecoles Chrétiennes avaient 
laissé le collège il y a une semaine 
pour prendre part à leur retraite 
annuelle à la maison-mère de 
leur communauté, sur le chemin 
Ste-Foy, à Québec.

Le feu fut découvert par la cui­
sinière, Mme J. Ouellet, qui était 
seule dans la bâtisse#

Au cours de l’incendie, le chef 
Gramdmrison fut blessé à une 
main. Trois autres pompiers fu­
rent aussi blessés par des éclats 
de verre.
; Les dommages causés à l’édi­
fice sont couverte par les assu­
rances.

sa campagne dans le comté de 
Restigouche ; il sera à Edmtmds- 
ton samedi pour inaugurer sa 
campagne dans le comté de Ma­
dawaska.

St-Léonard 
à 3 mille»

:

HONNEUR
M. Francis Breau, pharmacien 

de cette ville, vient d’être recon­
nu memb e de l’Association des 
Pharmaciens du Nouveau-Bruns­
wick, lors d’une assemblée de 
cette organisation. M.JR 
tique sa profession avec 
M. Raymond Breau, dont la phar­
macie est localisée dans l’édifice 
de l’Hôtel Royal à Edmundston.

1 rcau pra- 
son frère russe.

ici

FATAL ACCIDENT LE CARDINAL 
VANNUTELLI FAIBLIT

Cite Vaticane, 8,—Le cardinal 
Vannutelli faiblit. Il

'

1M. T. Saulnier, un ouvrier., de 
Moncton, est frappé par un au­
tomobile et succombe à ses 

blessures.

a 1 CÇU ; v 
matin la Sainte Communion et 
i’Extréme-Onction.

mASSEMBLEE DU DISTRICT SCOLAIRE
LUNDI SOIR LE 14 JUILLET

/

méM
■g

mm

EDMUNDSTON AURA 
UN ARENA

LES CATHOLIQUES 
ET LA RADIO

New-York, 8—Trente-six mil­
lions de catholiques dans le 
de entier feront, pendant ce mois, 
des prières contre les irradiations 
dangereuses, pour se conformer 
aux instructions du Souverain 
rontife. C’est 1’intenftion mensuel 
le de l’Apostolat de la Prière, dont 
il existe 6,000,000 de membres aux 
Etats-Unis, dont 500,000 à New- 
York.

LE VESUVE CRACHE 
DE LA LAVE

Nanles, 8.—Le ‘Vésuve est en­
tré en éruption aujourd’hui. Mal­
gré la violence de cette éuption, 
les autorités des observatoires ne 
croient pas qu’il y ait danger pour 
les fertiles plantations des flancs 
du mont. D’après, par exemple, le 
directeur d’observatoire Alessan­
dro MaMadra, Féruption durera 
plusieurs semaines mais tout pro­
bablement la lave se solidifira au 
pourtour du oratère.

Memramcouk, N.-B., 8.—M. Té 
lesphorc Saulnier, un peintre dans 
les usines du Canadien National. 
Moncton, a été victime d’un fatal 
accidenlt d’automobile vendredi 

soir, vis-à-vis sa demeure si*- le 
grand chemin de Dorchester. Il 
arrivait de son ouvrage en auto 
mobile : il débarqua et voulut tra­
verse le chemin pour se rendre à 
«a maison qui était du côté oppo­
sé ; il fut frappé par fin automobi­
le américain qui venait de Monc­
ton. On le ramassa sans connais­
sance. Il avait k crâne brisé. Le 
Dr Camille Gaudet, de St-Joseph 
fut appelé en (toute hâte; mais, a- 
près avoir examiné le blessé." il 
déclara que c’était un cas déses­
péré. En effet, une heure plus 
tard, le malheureux expirait 
avoir repris connaissance.

Une enquête a été tenue par le 
Dr A. E. Forbes et les jurés ont 
rendu un verdict de mort acci­
dentelle.

Les contribuables du District scolaire No. I 
d’Edmundston devront se rappeler que l’assemblée 
•annuelle a lieu le deuxième lundi de juillet, c’est-à- 
dire le 14 courant.

Outre l’importance pour chacun d’assister à cet­
te assemblée afin de se mettre au courant de l’admi­
nistration d'une organisation aussi considérable que 
celle de nos écoles, il semble se dessiner, cette année, 
un mouvement qui rappelle un peu Celui du mois d'a­
vril dernier et dont le,succèsne serait pas de nature à 
promouvoir les intérêts des contribuables en général, 
si noùs en concluions de l’expérience du passé.

La rumeur veut qu’un ancien commissaire d’é­
cole, M. Denis Martin, ou peut-être quelqu’autre du 
genre, pose sa candidature au poste de commissaire 
pour remplacer M. Joseph David, commissaire'dont 
le terme expire cette année.

La rumeur veut de plus que le but principal de ce 
petit jeu serait de contrôler le vote de la Commission 
scolaire,—tout le monde connaît les tendances et pen­
chants dü commissaire T. M. Richards—afin d’agran­
dir l’école des Martins dans le Quartier No. 1 ou 
même en bâtir une nouvelle, malgré les rapports du 
principal M. R. D. .Bishop qui déclare que l’espace est 
actuellement suffisante pour recevoir tous les élèves.

■ On se rappelle les assemblées plutôt agitées d’il 
y a quelques années. On DOIT également se rappe­
ler aujourd’hui que MM. Denis Martin et T. M. Ri­
chards faisaient alors partie de la commission scolai­
re et en avait le contrôle ; c’est pourquoi il fallut alors 
avoir une double audition des livres tant les choses é- 
taient devenues embrouillées.

Nous demandons à tous les contribuables de pa­
yer leurs taxes scolaires avant l’assemblée annuelle, 
de se rendre à cette assemblée et de suivre de près les 

qu’on semble se préparer à jouer.

M

Le Club Bachelor en prend l’ini­
tiative * est généreusement se­
condé par la Cie Fraser. M. Bennett affirme que pair la 

construction dlune grande route 
qui relierait toutes les provinces, 
le tourisme augmenterait consi­
dérablement et apporterait ainsi 
des revenus beaucoup plus con­
sidérables, et ce serait un grand 
lien de communication pour les 
Canadiens en général.

F Il semble de plus en plus cer­
tain qu’Bdfhundston aura l’hiver 
prochain une patinoire couverte, 
si l’on en juge’par l’activité que 
•les membres du Club Bachelor 
dans l'organisation de la mise à 
éxéçution de cet important projet 
jet qui captive l’attention des a- 
mateurs de hockey de nôtre ville.

Nous a"vons-< en l’occasion do 
discuter ce orojet avec M. Robert 
5 trois, président du Club Bache­
lor et il se montre très confiant

-ЖIBÉdans la réussite de l’entreprise 
depuis nue les officiers de !» Coin- 
nagnie Fraser ont témoigné au 
Club Bachelor un grand intérêt, 
voVe même une coopération gê- 
ué-îiise.

M. R. A. Frechei. architecte de 
Moncton, est aujourd’hui en ville 
en rapport avec les plans de la 
future patinoire.

I Es »
Ш

JEUNE GARÇON
QUI SE NOIE

Un drame de l’eau à Edmundston. 
—Le cadavre est entraîné par 
le courant et repêché à St-Ba- 
«il* Mer,

sa •«

kTcmiacouata Railway Co.
Roy Akerley, âgé de 13 ans*, 
і de M. et Mme Robert Akerley 

d’Edmundston, s’est noyé en pè- 
vendredi dernier, dans la

fils

EXCURSI chant vendredi dernier, dan;!;г*Л"а:“кЙ;Г’ -r<- J. Ernest Hebert-A
D’après >s témoins de l’acci- 
nt l’enfant était sur une roche 
il glissa dans la rivière dont le 
urant est très fort à cet endroit. 
T .cadavre fut entrainé et mal-

RIVIERE DU LOUP-SAMEDI ■;
désire annoncer à ses clients ^vas 
gâtions qu*ll sera absent encore que 
que ceux qui désireront le favoriser de leurs affaires 
d assurance en général, pourront toujours le faire en 
s adressant à spn bureau au Palais de Justice, soit 
pour affaires nouvelles ou tout " 
ce actuelle, reclamations, etc.

M. Hébert remercie 
bien voulu

et obli-
maisà l’occasion de la

K
- —.— •: «Яn > J avait PoK-St-Jean. . адИИ J

I. ■> m

qui par le paaaé ont
' lui confier le 

s, et sollicite
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2 à 3 lbs 
8 à 10 3bs 

12 à 14 lbs 
14 à 16 lbs 
16 à 18 lbs 
18 à 20 H,s 

20 lbs

CATSUP aux Tomates 
Tiger
grosse bouteille

CONFITURES aux 
CERISES Smith 
pot de 32 onces

ASPERGES 
RIO VISTA 
la boite.... 23c35c23c

FARINE à gâteaux 
SWANSDOWN 
le paquet ..................

EXTRA
SPECIAL!

CORN FLAKES 
KELLOGG 
3 paquets ..........

SI

SAGO BLANC 
, la livre ....................... 10cPeuFEVES AYLMER 

GOLDEN WAX 
la boîte .... ................ 18c Lynn Valley 

Grosseur No. 3 
2 boîtes pour

25c

SAVON IVORY 
barre de 6 onces 
2 barres pour .... 17cCONFITURES PRUNES 

Rouge Smith (sans 
noyaux) 40 oz .......

ANANAS écrasées
AYLMER .............
la boite ................32c

-------------------------------------- APRICOTS
Ce Spécial Seulement pour DELMONTE 

Vendredi-Samedi-Lundi boite No. 2 .....

SAUMON ROSE 
Snowflower 
boîte 1 lb ............. 35c

Tableau Résumant VAlimentatio 
n du Veau au Lait Ecrémé

Afliments à servir p
ar jour, par tête.

Période
... Lait écrémé Moulées sèches

le semaine 
2e semaine 
3e semaine 
4e semaine 
2e mois 
3e mois 
4e mois 
5e mois 
6e mois

Lait pur

6 à 8 lbs 
8 à 10 lbs 

• 10 lbs 
4 lbs

AL G.
WRlDSlARGESTi
AND BEST TRAINED 1 
MD ANIMAL
SHOM^gü

; У
Elevage de Veaux pour V 

endeurs de Lait en Nature:
(2 méthodes)

le méthode:—“Moulées prépa­
rées à la maison”, de 1 à 5 jours, 
servir le lait de la mère ; de 1 à 4 
semaines, donner du lait entier, 
Ю à 15 livre» par jour.

De 2 à 4 ip >is : diminue: gra­
duellement l'.1 lait entier et irem-
fdacer par une bouillie laite du 
mélange suivant, donné en parties 
égales: tourteaux de lin, farine 
<le hJé-d'Inde gru farine d: ^ang 
<.'ii lait écrémé en poudre Cette 
ootiiWie doit être diluée soit avec 
<k Venu chaude ou du thé de foin., 
et mélangée dans les proportions 
le 1 livre de moulée par f> livres 
Veau ou de thé de loin. Les quan­
tités de moulées à servir sou» for­
me de boui’Mie, varient de 1 à 2/ 
livres par jour. On doit servi au 

veau, aussitôt qu’il pourra en 
du foin et des mouléesger.

données sèches, telles que parties 
virales ou de «on, davoine, le blé- 
Vïndè, de p.vtt de lin.

De 4 à 6 mois: diminuer gra­
duellement la bouillie et augmen- 
•er le mélange des moulées don­
née ssèches, de manière à servir 
à 6 mois, 4 à 5 limes de cor.ccn- 
*récs par jour.

2e méthode: “Moulées com­
merciales” “Calf Meal”. La pra­
tique de nourrir les 
moulées commerciales ‘Ca r* Mçaî* 
est un peu dispendieuse, cepen­
dant elle donne de très bons ésui

veaux P;1X

VIANDES, FRUITS et LEGUMES EATON 
SAUCISSE fumée 
la livre .......... »....... 25c Extra Spécial!

Vendredi — Samedi 
et Lundi

SUCRE BLANC 
10 lb» pour

JAMBON pressé 
la livre ___ ____
JAMBON cuit, 
la livre .....  ....

55cBOLOGNA 
la livre ___ 22c

CHOUX nouveaux 
la livre .................. 7c
FRAISES fraîches tous 
les jours au prix courant.

PRUNES de table

ІШle panier .. 
la douzaine 25c

TOMATES fraîche 
là livre ..................... 20c Nous avons un bel assorti­

ment de SIROP de FRUITS 
à des prix d’économie.
SURVEILLEZ nos vitrines 
MERCREDI mdtin pour 
les Spéciaux vous offrant des 
s urprises. *

CONCOMBRES 
chacun .............
LAITUE 
le pied ....

EPICERIES
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H
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5
S

їм і
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L’expérience nous enseigne que 
l’éleveur obtint de meilleurs ré­
sultats en employant la méthode 

, d’alimentation au lait écrémé. On 
texige que le veau soit nourri au 

- lait pur pendant au moins deux 
semaines. Après cette période, la 
transition du lafb pur au lait écré­
mé doit se faire graduellement. 
La méthode suivante s’applique 
aux veaux d’automne comme aux 
veaux de printemps.

Le veau doit être séparé de за 
mère dès la naissance, à moins 
qu’ii soti trop faible ou incapable 
de boire. Le lait de la mère esl 
essentiel pour les 4 ou 5 premières 
jours, et n’oubliez jamais de lui 
сібппег ce premier lait, qu’on -p- 
pelle colostrum.

Quantité de lait à servir:—Rè­
gle générale, le lait servi au veau 
se donne dans la proportion d’un 
dixième de son poids vif. Exem­
ple : un veau pesant 70 livres de­
vra recevoir de 7 à 8 livres de 
liait. Tel que déjà spécifié, l’éle­
veur doit donner du lait pur pen­
dant au moins 2 semaines et si 
possible en 3 repas.

Dès la 3ème semaine, on irem- 
piace graduellement le lait pur 
par le lait écrémé, à raison de 1 
livre par jour, de manière qu’à la 
fin de la quatrième semaine on ne 
serve ° plus que du lait écrémé 
Augmenter graduellement la 

quantité de lait écrémé de façon 
à donner à liage de 5 mois 18 à 
20 livres de lait écrémé, mais ja­
mais plus. Plusieurs éleveurs 
croient profitable de iremplacer le 
gras enlevé par l’écrémage 

gelée de graine de lin 
ou par du pain de lin.

Mélange de moulée sèche:—A 
l’âge de 3 semaines, en 
temps que le lait pur est remplacé 
par du lait écrémé, l’éleveur est 
tenu de donner au veau un mé­
lange de moulées sèches.

Le mélange suivant est 
mandé et il doit*être servi d’après 
les quantités indiquées dans le 
tableau :

Son ...........................................
Avoine moulue ..............................
IV.c-d’Iiide ou Orge moulu .....
Pain de lin .......................................
2 parties en poids 
2 parties en poids 
2 parties en poids 
1 partie en poids.

TABLEAU RESUMANT L’AL

par
mou, ne

ESSAYEZ LES

Extra-Spédal!
pour Samedi seulement 

Jambon Pic-Nic 
la livre

23c
NOUVEAU!
Viande à Sandwiches 
délicieuse, la lb ........ 49c
GRAISSE de qualité
chaud. 20 lbs ............
chaud. 10 lbs ............
chaud. 5 lbs ...............

3.00
. 1.60

85c

BEURRE de beurrerie 
Notre-Dame, la lb 34=

26=CORN BEEF tranché 
Fray Bentos, la lb .....

MACARONI & CHEESE

35cla livre

;
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TWICE lb 
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LES GRANDS “GRETONAS” dans un acte sensa- 
tionel sur fil élevé. — Première fois en Amérique. 
Sièges réservés et Billets d’entrée général en vente, le 
jour du Cirque, à la Pharmacie VanWart.
CIRQUE TOUT DIFFERENT — De Califoumie.

Méthodes d’Alimentation
pour l’Elevage des Veaux

POMMES 
la douzaine

MELON D’EAU 
la livre ................. 5№vLe Magasin Ferme

A partir de la semaine prochai­
ne, et (four les mois de Juille et 
Août, le magasin sera fermé le 
MERCREDI après-midi, à partir 
de midi et demie.

Comment conserver les oeufs 
frais

BANANES 
la livre .....

COCOANU.TS
2 pour ..........mLes expériences que fatit le 

Service de l’aviculture du Minis­
tre fédéral de ^agriculture sur 
les moyens de conserver les oeufs 
frais au moyen de l’acide :ai. boni- 
que suscite beaucoup d’intérêt.Ce 
procédé repose sur la théorie que 
voici: les oeufs, à partir du mo­
ment où ils sont pondus, exha'lcnl 
de l’acide carbonique; il en ré­
sulte une détérioration de l'albu­
mine et du jaune; si l’on pouvait 
empêcher cette perte les oeufs, 
pourraient être h/ransportés sans 
se détériorer de façon appréciable. 
L’expédition des oeufs dans des 
contenants rempfis dfacide car­
bonique a déjà donné des résul­
tats intéressants, iet l’on pourra 

beaucoup allonger la distance 
d’expédition si ,l’emploi de glace 
sèche, actuellement soumis à 1 Vi­
sai, donne tout ce que l’on en at­
tend. La glace sèche, au lieu, de 
fonde, s’évapore, et en Vévapo- 
irant, exhale de l’acide carbonique

SMORUE désossée 
de choix, la lb

ORANGES 
doz. 42c, 60c, 79c. і :

L
'à

r
ceci produit théoriquement 
provision d’acide carbonique, qui 
fait compensation pour la perte 
de cet élément dans l’oeuf.

une

Grande Fete Religieuse
— à —

RIVIERE-VERTE — DIMANCHE 13 JUILLETConfiez Vos 
Prescriptions Médicales

ORDINATION SACERDOTALEà
RAYMOND BREAÙ 

pharmacien de l’abbé Damas eThibodeau, par S. G. Mgr Chiasson, 
— à 9.30 heures du matin. __

BENEDICTION DES CLOCHESLES FAUCHEUSES ~ à 3 heures de l’après-midi par Monseigneur l’Evêque 
et sermon de circonstance.

Des repas seront servis sur le terrain, midi et soir.

BIENVENUE A TOUS!ki.V.V A

і"г"еЬ M U N DSTO N1

15 Juillet Mardi
Sur Champ de Baseball

PLACES GRATIS POUR LES AUTOS

шитими.... et les RATEAUX
McCormick-Deering sont les plus légers 

et les plus modernes sur le marché.

A Reliant Montréal, Tomme et
, ! Chicago, ce train de grand ho»

Xi incarne tout ce tpi’il y a da plea 
parfait dans le transport au Ca­
nada. De la gare 
Montréal, à 3 h. pan. sous les 
jours. Voitures toutes d'acier. 
Radio. Voie double partout 
Toronto en 6 heures. 
en 18 heures et 15 minutée. Rac-

\

!
I

m cordement commode pour Dd-l<
trait.T

Г LTNTERdTY LIMITED 
Tow le. lotie de 1a eaee femm 
tie, à II b. Arrima à Toamoa à 
7je uai Odcaeo I al)

Le MAPLE LEAP

Consultez-nous avant d’acheter 
Nous offrons des conditions de paiement faciles.

De la gsm Ввотмия, МіштШ à
» h. M) tous 1* matins. A«Ms àJ. CLARK & SON Ltd 1

і agent local
distributeurs pour

CHEVROLET — OLDSMOBILE — OAKLAND 
— VIKING

EDMUNDSTON, N.-B.

і.cGérant localF. E. Fournier, N і

і M

DDD QOtttre

de la peau.
П rafraîchit, soulage 
Un liquide qui nettoie efficacement les 
peaux terne». < Un vilain épiderme est 
choee malheureuse, embarrassante, Inu­
tile, quand on a cette formule d riche

RAYMOND BREAU 
Pharmacien 

Edmundston, N.-B.

tiveiyt* suivant les données indi­
quées, déclari» M. Reffcile. de la 
ferme Expérimentale de Kapils 
kasintg, récoltent jusqu’à 1,000 li­
vres de graines par acre. Et fcc prix 
payé est de un dollar la livre 

Ces culture: spéciales, qui ne 
sent qu’à l*essai. ont donné des 
résultats appréciables.

Avec l’aide des fermes Expé­
rimentales, ce gu'c culture 
prendra (tes proj considé-
.ables dans Rus terres du Nord 

Les Américains, gens prati­
ques, ne viennent pas fai: e culti­
ver au nord des Lan rent ides les 
grains de choix et les graines de 
meilleures sélections pour les 
beaux yeux de nos colons, mais 
bien parce que ces graines récol­
tés dans notre Nard sont plus rus­
tiques, exemptes de maladie, qu’­
elles sont de qualité supérieure 
pour les semences.

S’ils le veulent, lés nôtres ont là 
l’opportui^ké d’un marché qui 

rapportera des millions annuelle­
ment.

Ainsi les meilleures te-rcs du 
continent américain, pour la cul­
ture des foins et du trèfle sont 
aussi le choix des connaisseurs 
pour la ^culture des grains de 
choix pour les semences

Et pourtant, ces terres recon­
nues comme les meilleures pour 
ces cultures sont celles que les 
gouvernements de Québec et 
d’On'linio donnent presque gra­
tuitement .bien qu’il soit possi­
ble d’y faire des cultures qui rap­
pel tent plusieurs centaines de 
piastres à 1,’acre.

Pour tous renseignements sur 
les terres de notre Empire du 
Nord, écrivez au Service de Co­
lonisation, Chemin de fer Natio­
nal du Canada, Montréal. Qué.

J. E. LAFORCE.

NOUVELLES
AGRICOLES

tats, et, elle doit être employee 
lorsqu’on ne peut pas mettre en 
pratique d’une façon correcte la 
première méthode. Dans ce cas, 
on doit suivre les instructions in­
diquées. On doit cependant don­
ne du lait pur pendant au moins 
1 mois.

Elevage des veaux au lait de
t nuage;—L’élevage des voeux 
au lait de fromage est tré:> diffi­
cile à c< use de la faible vale nu­
tritive tic cdt aliment et des c чі- 
ditiens difficiles cîobtenir un bon 
lait. D’après les observations fai­
tes, on peut conclure qu’il y a é- 
conoanie pour ceux vendant leur 
lait pour fromage, de suivre la 
méthode d’élevage des vendeurs 
de lait en nature.

Toutefois, si on est tenu d’em­
ployer du petit late, i!' faudra à 
tout prix éviter de le serv’r tantôt 
sûr, tantôt doux, ce qui provo­
querait certainement la diarrhée 
chez les sujets.

Voici un mélange de moulées 
sèches recommandé pour servir 
avec He lait de fromage:

Avoine .....,.............
Moulée de blé-d’Ind
Son .............................
Pain de lin ................
1 partie en .poids
1 partie en poids
1 partie en poids
2 parties en poids.
Foin :•—Les foins se donnent

vers 1 age de 3 semaines, époque 
où commence la rumination chez 
les veaux. Les foins de légumi­
neuses sont les «meilleurs, à cause 
de leur haute teneur en matières 
azotées.

Ensilage et racines:—Il n’est 
pas profitable de servir au veau 
des aliments succulents avant Pa­
ge de 3 mois. Quantités à servir : 
de 3 à 4 mois : 5 livres ; de 4 à 5 
mois: 7 livres, de 5 à б mois: 10 

•’■ivres. Si le veau ne montre

e ou orge -

urte croissance, rapide, les ali­
ments succulents doivent êftre di­
minués et les concentrés augmen 
tés.

On doit donner au veau 
de l’eau fraîche et pure. De 2 à б 
mois, ils peuvent boire de 10 à 15 
livres d’eau par jour.

Matières minérales;—Il est bon 
de servir aux veaux des matières 
minérales, surtou- dans les en­
droit- où les terres sont pauvres 
* n chaux et en acide phosphori- 
que. Le mélange su* vault donne 
de bons résultats: poudre d’os ou 
cendre de bois, chaux et se’, mé­
langés en Parties égales. Le 
à raison de 3 p.c. dans-les «: m- 
cvn très.

Eau

tout

Soin à donner aux loges d éle­
vage:—Une loge est l'endroit 
deal. Cette loge ne doit pas être 
néct r arement grande, 4’ par 6’ 
•st suffisant pou:vu que 
' ge roà bien venti'ée, éclairée 
et pas trop froide. Mettez-у une 
litière sèche quotidiennement. Si 
vous avez à attacher votre veau, 
faute d’espace, alors voye1. à lui 
donner autant d’exercice que pos­
sible, et, initiez-le à se bien con­
duire і. à se tenir: ceci aura -|‘a- 
vantuge d’aider à 1-і digestion.

Pâturage:—Les veaux du prin 
P* ne doivent pas être en voyé» 

111 pâturage avant 4 à б mois.'ils 
peuvent être tenus

cette

au pâturage le 
printemps suivant, mais durant la 
♦vansnction, il est bon de 'ear ser­
vir des concentrés.

Autres conseils: 1—Si le 
laisse du lait dans la chaudière, il 
huit diminuer

veau

les quantités.
? -Tous les récipients seyant 

ч 'Minientation du veau, doivent 
vi’ v tenus proprement.

?—J-e *ait des vaches malades 
doit être pasteurisé avant 
svrx і aux^veaùx.

—Les veaux doiventt toujours 
êtiv soignés à intervalles r / gu - 
liers et !e plus possible deux fois 
par jour.

5—Un veau bien soigné se dé­
veloppera en poids en moyenne 
de 1 à 1 y2 livres pair jour.

!

NOTRE EMPIRE
DU NORD

Le choix des Américains pour la 
culture des grains de semence.

Qui l’aurait cru!
C’est pourtant un fait qui est 

en train de se réaliser.
Nos sols d’alluvion, nos plaines 

de terre grasse du Nord des I.au- 
> entidlps, deviendront la région 
favorite -.our la culture en grand 
des grains et graines de choix 
pour pour les semences.

pivetr.ars grandes compagnies 
américaines, qui fournissent des 
grains et graines de choix dans 
plusieurs pays, erttre autres, Ro­
bertson Bros, de Philadlelphie, 
reconnaissent b valeur, comme 
grains et graines de semence su­
périeurs, dies produits de notre 
Empire du Nord des Laurenti- 
des, donnant des contrats aux co­
tons de cette région pour fa cul­
ture des graines de-choux, de ra'- 
dis, d’épinards, etc.

Lee colons progressifs qui cul-
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qualité de choix 
boîte No. 2, 2 btes роиґ
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% gloire que * combattre peer la 

laegee de U petite.—Jean DontCl
#

J. G. BOUCHER, éditeur-propriétaire ABONNEMENT: Canada $1.50 Etranger $2.00 Rédigé en collaboration
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LES ELECTIONS 
FEDERALES

$2,361,841.76 ONT 
ETE VERSES EN 

RENTES A VIE

BEAUCOUP ONT 
CETTE MALADE 

SANS LE SAVOIR

LES BLESSURESG N • RICOCHE
Cicatrisent phis rapidement
“Blessures sur jambes, ulcères de­
puis des mois que médecins ne 
peuvent soulager. “Sootha-Salva”, 
les finit dans quelques jours, dit 
Jules Simard. Sootha-Salva finit 
bobos, ulcères, clous, ezzema, 
comme par enchantement. De- 

Toronto.—Plusieurs personne? mandez à votre pharmacien, 
sont attaquées de la syphilis el 
ne s’en -doutent pas—voilà ce que 
nous pouvons condlurc d’un rap­
port récemment communiqué an 
Conseil Canadien d’Hygiène so 
dale par le Comité pour les Ma­
ladies vénériennes.

“Le comité, annonce le rapixwrt, 
se rend compte de la prime im 
portance d’incHire l’épreuve Was- 
-ermann1—l’épreuve pour la sy­
philis—dans tons les exament que 
e médecin fait à son-bureau.”

Nous ne pouvons trop insista 
sur la nécessité de rendre l’épreu­
ve Wassermann obMgatoire dans 
toutes les institutions publiques.

La valleur de cette épreuve 
quand elle est obligatoire dans les 
institutions publiques n’est plus 
à démontrer. Il y a des centaines 
de cas de syphilis qui ne présen­
tent aucun symptôme mais qui 
peuvent être découverts au moyen 
de cette épreuve. Les résultats les* 
plus concluants obtenus dans la 
campagne contre la syphilis ed-

VARIETES

EXCURSIONS NAUTIQUES EN FRANCE La caisse Nationale d’Economie 
fait sa d /uzième distiibutson de 
rentes viagères.

ATTESTATIONS

L’épreuve Wassermann devrait 
être pratiquée régulièrement 
dans tous les hôpitaux.compatriotes de Jean Bart, Du- 

guây-Trouin, La Perouse et Du­
mont d’Urville. En fait, le Fran­
çais ne parait même pas se dou­
ter des possibilités de la naviga­
tion intélieure: beaucoup ne 3es 
ont comprises qu’en lisant^—en 
traduction!—le livre si attachant 
dans lequel un étranger, Steven­
son, a décrit les beautés des excur­
sions fluviales dans le centre de 
la France. Quant aux croisières, 
pourtant si à la' portée de tout ré­
sident de cette contrée, elles ne 
sont guère popülàires, sauf sur le 
papier. Lett: s affiches, fort artis­
tiques, charment les yeux et sont 
très admirées. Cela réconforte é- 
videonment les sédentaires de pen­
ser qu’ils pourraient, si tel était 
l’ettr bon plaisir, faire de beaux 
voyages sur de luxueux navires, 
soit vers les fjords de Norvège, 
en été, soie dans Ja Méditerran- 
née en hiver. Au demeurant, cette 
constatition suffit à satisfaire le tu 
enthousiasme sportif!

George Nestler Tricoche.

La question du chômage et les conditions de Vâgri- ™ 
culture au Canada semblé prendre le 4е«ш 
sur les autres questions a discuter pendant «i .*»t peu u» déplacements.
■ g .# і u J 1-І Même dan? la -domaine de 1 auto-la campagne.—Les comtes de Madawaska-I mot, iisme combien de proprié-

Restigouche ont besom <Tun député non sen- [ ÎÊIL*
lement de langue française ma» Men actif. d= р®?8ЄГ Iа DUit hors de la ma‘-m * son ! La raison en est, dit-on, qu -

ihs se plaisent chez eux. Toutefois, 
l’Anglais aussi aime son home, et 
c’est! un giànd voyageur, le tou­
riste par excellence. Quoiqu’il en 
soit, le yachting, même réduit à 
ses pü-iis modestes proportions, ne 
jou» dans ce pays qu’tfii rôle effa­
cé. Quant aux bateaux de plai­
sance à moteur, ni sur les côtes si 
vastes de France, ni sur les nom­
breux canaux et rivières de cette 
belle contrée, ils ne sont autre 
chose qu’une quantité négligea­
ble, quand on compare avec les 
pays voisins. Il faut l’avouer, les 
excursions sur l’eau ne paraissent 
pas présenter grand intérêt aux

La Caisse Nationale >i‘Econo­
mie vient de faire sa douzième 
distribution annuelle de tentes 

viagères, ce qui représente, de­
puis 1919, ki somme de $2,381,- 
84176.

“Vous aurez une assez juste 
idée des bienfaits répandus un peu 
partout chez les nôtres par cette 
grande institution nationale, dé­
clare son di. ecteur-gérant, M. J. 
V. Desau’niers, lorsque vous au­
rez pris connaissance de l’une des 
mmibreuses attestations que Ton 
vient de nous faire tenir, car nous 
distribuons toujours nos tentes à 
la mi-juin ; elles démontrent que 
nos rentes viagères sont, aujour­
d’hui, le dernier mot en fait de 
prévoyance sociale.’’

“Cette lettre vient de M. J. E. 
Hébert, p» être curé, de Windsor 
Mills, et se lit comme suit: J’ai 
l’honneur d’accuser réception de 
votre chèque au montant de 
$35.04. Vous avez raison d’être 
fiers des résultats obtenus à date 
par la bonne administration des 
biens de la Société. Je vous sou­
haite de convainc* e tuuHe la jeu­
nesse de notre province à s’assu­
rer des rentes pour plus tard par 
la Caisse Nationale d’Economie. 
Nous n’aurons pas besoin de lois 
de pension pour les vieillards.”

M. Desaulniei s nous fait ob-

puis la Grande Guerre sont dûs à 
l’épreuve dbHgatoitre Wasser­
mann. Tout malade admis à un 
hôpital pour quelque raison que 
ce fût, a subi cette épreuve. Dans 
les grandes villes on admet volon­
tiers cette manière d’agir, mais 
dans les campagnes et les petits 
centres on réagit par crainte de 
l’exdusion sociale qui résulterait 
des indiscrétions probables, si 
l’épreuve révélait la présence de 
la maladie.

L’Ontario a une loi qui assuîre 
le secret le plus absolu dans tous 
les cas de maladies vénériennes.

1 %V En dehors des questions locales qui seront le principal 
facteur dans le choix des candidats dans quelques divi­
sions électorales, la présente campagne électorale fédérale 
semble prendre une^ouble forme bien définie: le gouver­
nement King avec les- actes de son administration passée 
et son nouveau budget, ou le parti conservateur avec les 
promesses faites par M. Bennett un peu partout dans le 
Canada et particulièrement à Winnipeg.

Celles-ci que l’on a pu lire dans la presse quotidienne 
sont au nombre de dix et comprennent plusieurs questions 
dont quelques-unes dépassent les autres en importance et 
semblent devenir le thème principal des discours des can­
didats conservateurs: le problème du chômage et les con- 1 
ditions agricoles dans tout le Canada.

Dans- sa présente tournée dans l’Ouest M. King a 
trouvé des conditions qui amusent M. Bennett, comme le 
dit celui-ci dans sa tournée de l’Est. Il ne serait pas surpre­
nant qu’à la lumière de son expérience personnelle M. King 
annonce bientôt des méthodes plus immédiates et plus ra­
dicales pour régler la question du chômage, en réponse à 
la promesse des conservateurs de tenir une session parle­
mentaire immédiatement après l’élection pour trouver une 
solution à cette importante question.

Cettë session affecterait indubitablement la représen­
tation canadienne à la Conférence économique d’outre­
mer à l’automne. A cette conférence M. King doit prêcher 
les méthodes de fournir du travail aux Canadiens dans l’a­
venir; M. Bennett trouve que la présente situation deman­
de une solution immédiate. Il n’y à-en effet aucune objçc. 
tiqn à tare session spéciale avantncette conférence. Elle ré­
duirait sans "doute le nombre dé ministres canadiens qui 
doivent assister à la conférence mais la rapidité des com­
munications modernes permettrait à un premier ministre 
de siéger à Ottawa tout en se tenant au courant des évène­
ments qui se dérouleront à la conférence économique à 
Londres.

'
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Les Meilleurs Perfume 

et Poudrée à Toilette 

sont à U

PHARMACIE BREAU 

Edmundston, N.-B.
V

La province de Québec 
Aura bientôt 19 Unités 

Sanitaires de Comté

LES FAITS SOUS 
LA LOUPE LE CIRQUE AL G. BARNES A

EDMUNDSTON LE 15 JUILLETfl Partout on travaille à éliminer 
les traverses à niveau pour les 
dangers qu’elles offrent....

Au premier rang pour l’adoption 
de ce nouveau système de sani­
tation au Canada.

server que cette douzième distri­
bution réprésente la somme de 
$307,091.89 soit plus de $36,572,- 
00 sur celle de 1929. “Nous som- 

évidetnment loin, remarque- 
t-il des $101,401,09 de la premiè­
re distribution de 1919. Et nos so­
ciétaires -peinent-être assurés que 
nous tacherons, comme par le pas­
sé de faire rendre tout ce que nous 
pourrons à leur argent. Déjà, les 
$2.381.841.76 de ren-tes distribuées 
en 1919 à 1930 Représentent plus 
que le capital accumulé an cours 
(les premiers 20 ans de l’institu­
tion. soit de 1899 à 1918, inclusi­
vement. Ces chiffres sont intéres­
sants

Sauf à Edmundston où le Con­
seil de ville vient de permettre au 
CanadieA Pacifique la construc­
tion d’une autre traverse à niveau 
dans les limites de la vittè.

Le Québec continue à distancer 
les autres provinces du Canada 
paf sa solution ultras-moderne du 
problème de la sanitation rurale.

Deux nouvelles Unités Sanitai­
res de comté—bureau d’hygiène 
en miniature avec fonctionnaires 
penmanents, desservant les dis­
tricts f.urauxet remplaçant les an­
ciens officiers médicaux d’hygiè­
ne qui ne pouvaient donner qu’une 
partie de feur temps—seront éta­
blies sous peu.

L’une sera dans Rimouski, l’au­
tre dans .Fmnienac. Cefla fera un 
total de dix-neuf Unités Sanitai­
res de comté pour la prçvince de 
Québec, exerçant leur influence 
bienfaisante dans vingt-trois com­
tés.

Les hygiénistes sont d’accord 
que les changements qui s’opèrent 
dans la province de Québec,* sous 
ce rapport, constituent une véri­
table révolution sanitaire. La pro­
vince ‘out enitère fut persuadée 
de l’efficacité du système qivnd 
la première Unité Sanitaire éta­
blie dans la Beauce démontra scs 
capacités en sauvant un grand 
nombre de vies au cours des deux 
premières années de son existen­
ce. Aujourd’hui :’a population tout 
entière seconde cette innovât on.

Messieurs tes membres du cler­
gé participent activement à réta­
blissement de ce système et Гар-1 
pvient de toute leur influence I

o
mes. 1

C’est une façon de faire de la 
logique « rebours.

(
Au sujet du nouveau budget fé­

déral ‘Mme Cairme Wilson disait 
récemment: "Le budges a abais­
sé le coût d’un bon nombre d’ar­
ticles dont on se sert souvent à la 
maison, le thé, les accessoires de 
chirurgie et la porcelaine." • 

Mme Wilson est la première 
femme à siéger an sénat cana­
dien.

>
parce que 5a Caisse Natio­

nale d’Economie est! la seule So­
ciété de entes viagères an pays, 
où elle a acclimaté ce genre d'o­
pérations. La distribution <te ren­
tes de 1930) coréseiîte, elle-même, 
presque le capital des premiers 10 
ans 1899-1908.”

Quant à la situation agricole au Canada M. Bennett 
h trouve nécessairement déplorable et il se sert des argu­
ments d’un ministre d’agriculture libéral pour le prouver.
D’un autre coté M. King représente son budget comme le agrK\°’c M;' 
meilleur moyen de satisfaire les demandes des producteurs obtenir plein rc’n le-
et des consommateurs. ment de la terre, les cultivatio n

doivent placer l’exploitation, agri­
cole sur la même base que les au­
tres industries," c’est-à-dire lui ap­
pliquer les données scientifiques 
soit dans la production, soit dans 
les méthodes de distribution et 
de vente.”

Parlant récemment à une fête

Quant aux certificats de rentes 
viagères que vend Ja Caisse, ils 
sont aujourd’hui des plut variés: 
iJ-y en a pour les personnes seu­
les, pou) les petits ménages, pour 
les familles nombreuses et

іLocalement la campagne électorale fédérale n’en est 
qu’à ses débuts quoique dans une vingtaine de jours les 

' électeurs iront aux poils. Au moment où nous écrivons ces' 
lignes les ‘candidats n’ont pas encore été-choisis; ils le se­
ront lorsque paraîtra le journal.

Néanmoins M. Max. D. Cormier semble assuré de la 
candidature conservatrice puisqu’il a déjà commencé à 
tenir des assemblées. On prête à M. Blanchard député sor­
tant de charge, l’intention de poser sa candidature même si 
le choix de la convention libérale ne lui est pas favorable.

Quelque soit le choix des candidats la division électo- 
, raie de Madawaska-Restigouche devra élire un député pour 

la représenter aux Communes, un député-de langue fran­
çaise sachant bien l’anglais et capable de faire honneur aux 
électeurs qui l’auront choisi et à la population qu’il des­
servira. „

jus­
que pour les collèges, séminaires, 
communautés religieuses et an­
tres groupements homogènes.

Un bon moen pour développer 
ses connaissances agricoles s’of­
fre à nos ciâtivateurs : c’est ’’ex­
cursion à Ske-AïMie de la Poca- 
tière.

Achetez les Marchandises 
ANNONCEES 

Compares et Choisissesv%

3L'hon. M. Baxter a promis une 
pension aux vieillards partielle­
ment payée par le gouvernement 
povincial; Ltion M. Bennett 
promet maintenant qu’elle sera 
entièrement payée par le gouver­
nement fédéral.... si son parti est 
choisi.

w4WWSH- wmi.o
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lil LES GRANDS “GRETONAS”

Les comtés de Madawaska et Restigouche ont droit 
à un député de langue française-et ne pas lui donner serait 
aussi anormal que 4e voir le comté de Carleton avec un dé­
puté de langue française. Si lés deux candidats sont fran­
çais l’électorat aura à les juger selon leur valeur person­
nelle et les mérites du parti qu’ils représenteront respec­
tivement. -

Dans un acte sensationnel d’acrobatie sur fil élevé. — Pre­
mière fois en Amérique..

«
Il y a toujour®, un "si” dans les 

promesses d’élections. Le grand Cirque Al. G. Barnes 
sera à Edmundston, le 16 juillet 
su le terrain de Baseball. Diver­
ses pançartes-récîames ont été ap­
posées dans la ville et les alen­
tours, pour les -représentants de 
ce tirque, pour faire connaître cet 
événement popdaire.

t.a .Urection tie ce fameux cir­
que veut, aujourd’hui, attirer !’a> 
tentkm sur quelques attractions 
importantes des représentations 
qui seront données.

Ces attractions comprennent 
spécialement :

Les deux splendides spectacles 
de n*gnificence orientale intitu­
lées : “Persia" el "Pageant of Pe­
kin”, dans lesquels prie d’un mil­
lier * personnages figureront 
L’on remarque spécialement dans 
ees numéros la troupe “RKnkhart’ 
de 14 cavaliers bavarois^vec leurs 
petite chevaux, et "Tusko", la­

pins grande parade d'animaux du 
monde! Rie» de tel n’a jamais été 
et ne sera jamais vu I 

Mie Mabel Stark, meilleure 
dompteuse d'animaux du monde, 
présentera des tigers féroces 
la Juegh, dans divers exercices. 

De l'Europe, viennent des trou

se se présente et elle est de nature 
à intéresser tous ceux qui assis­
teront aux représentations du fa­
meux Clique Al. G. Barnes.
. Les 40 chevaux dansants et les x 

40 “Sunkissed Beauties" de Cali­
fornie plairont par leur superbe 
équitation,

"Chérie” e stes modèles vi­
vants,—30 jeunes files d’HollS- 
wood—présenteront des reproduc 
lions gracieuses et artistiques des 
oheés-d'oeiuvre fameux de mar­
bre de l’univers.

Mlle Babe Létourneau, reine du 
gSmnase, donnera des numéros 
d’un intérê tfout à fait particu­
lier.

• ”

Conan Doy'.e, le grand roman­
cier anglais, est mon. à Londres à 
l’âge de 71 ans. I! introduisit en 
anjÿqterre le roman policier. Il 
publia en 1893 les "Mémoires de 
Sherlock Holmes”.

ч
■

Gaspard BOUCHER,

рь.M SATISFACTION DE NOS RENTERS 1er député—j’ai remarqué que 
vous n’écoutiez jamais Jes ora­
teur® de l'opposition.

2ème député—La droite ne doit- 
elle pas toujours ignorer ce que 
fait là gauche.

Pendant la bitte électqrale.
—Je pensais que “Le Mada­

waska” m'étah Sympathique.

—Comment, j’ai fait un dis­
cours récemment et il n’en a pas 

« parlé.
III —C’est la meilleure preuve de 
HJ » sympathie, mon vieux.

ge est une institution, 
ge est.l’amour, 
est aveugle

Alors le mariage est une insti- 
” les aveugles

Г і .

a
En Pique-Nique. . . .

Emportez une Boite de la. Délicieuse
“J’ai l’honneur d'accuser réception de votre 

chèque de $35.04. Vous avez raison d’être fieis de 
5à bonne administration des biens de la Société. r*g 
Je vous souhaite de convaincre toute la jeunesse 
de s’assurer des rentes viagères de fa Caisse Na­
tionale d’Economie. Nous n’aurions plus besoin 

” de lois ^e pension pour les vieillards.”—M. J. E. 

Hébert, curé, Windsor Mills, P. Q.

f
ré

CREME a la GLACE
Des ‘Clowns”, des quatre 

coins du monde, seront chargés 
du ciné comique du spectacle et 
tout promet le plus franc succès.

H va sans dire que ce ne sont 
là que quelques-unes des attrac­
tions que donnera le Cirque Al. 
G. Bames. Pour tout vojk. l'on 
aura qu’a se rendre au fifcn des 
représentations, qui seront don­
nées à 2 heures et à ê heures p. 

Les portes

Belzilei.

PURE, SANITAIRE, DELICIEUSE
Fabriquée dans nos laboratoires moder- ’ 
nés et hygiéniques la Crème à la Glace 
“Belzile” se recommande à tous -par sa 
pureté et son bon goût. Différentes es­
sences : vanillé, fraise, érable, cerise, etc. 

Vendue en gros à tous les déraillants.
Prix spéciaux pour Bazars, Courses de 

chevaux, etc.

ж
; CAISSE NATIONALE D’ECONOMIE

і' J. w. HOOG, Organisateur.
Le

1
'EDMUNDSTON, une heure avant les représenta­

tions, pour l’inspection de la mé-
"Xtason

Ц
-> ”• 4W-

numéros d’acrobatie sur fÜ i 
à^mie hauteur <k^35 pieds,JE & FILS
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—C'est presque une position so- 
dsle de non jours, de parler fran­
çais à le perfection.—J. Novieow.
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Il FUMEZ LE TABAC || “LE MADAWASKA”
»____________________ Paraît tous les Jeudis

L«FuUL2 Consultes;

H.L. SORER і
BOISSONS DOMESTIQUES ■v: m

Cott, cott, cott, codé ! dia la poule, 
Mes poussins me suivent en foule. 
Cott, cott, je leur donne à manger, 
Je les défends dans le danger. 
Qu'un rat, qu’un serpent dans la 

haie
Les menace!.... Rien ne m’effraie. 
L’autré jour, j’ai fait,fuir un chien, 
Une mère n’a peur de rien.
Cott, codé! Sans jamais me faire, 
Des ongles, je gratte là terre 
Tout picorent autour de moi 
Un ver, an grain, n’importe quoi. 
Mon bec le prend pour le leur 

rendre.
S’ils son# fatigués, je m’assieds ! 
Voyez sous «moi leurs petits pieds. 
Cott, codé! Tous en ribambelle 
Dorment, bien au chaud, sous 

mon aile.
Petit coq par la p^ul e aidé 
Deviendra grand, c 41, c tt.codé!

Jean AICARD.

Vin de Saslepareille
Ecrasez la sailsepaneille ; mettez 

4 gallons d’eau, ajoutez 3 lbs de 
sucre par gallon. Faites fondre le 
sucre avant de le mettne dans la 
chudie. Laissez fermentez natu­
rellement!. Mettiez mousseline sur 
le gouleron de la arudie. Après 3 
mois, coulez et embouteillez le 
vm.

m oABONNEMENT
Canada, I an--------------
Canada. 6 moia-----------
Etats-Unis, 1 an---------
Etats-Unis, 6 mois------- ♦•'•00
L’abonnement eat strictement 

payable d’avance. Ajoute* 15 
sous aux chèques pour l’é- Il 
change.

Жr ASSURANCESÎt 75• GENERALES $2.00LE ministère des Travaux pu­
blics recevra jusqu’à midi (heu­

re avancée), le vendredi 10 juillet 
1930, des soumissions . pour la 
construction/ d’un prolongement 
au quai public à Carleton, corfité 
de Bonaventure, P.Q., «lesquelles 
soumissions devront être cache­
tées, adressées au soussigné, et 
porter sur .leur^envdloppe, 
de l’adresse, îles.mots: “Soumis­
sion pour un prolongement au 
quai, Carleton, P. Q.’\

On peut consulter les plans et 
les formules de contrat, se procu­
rer le devis et la formule de 
mission au ministère des Travaux 
publics, à Ottawa, au bureau de 
l’ingénieur‘de district, édifice St. 
Lawrence Power, Rimouski, P. 
Q., de l’Association des Construc- 
itieurs de Québec, 267 rue Saint- 
Paul, Québec, P. Q., et aux bu­
reaux de poste de Oarleton, P. Q., 
et de Carlleton-Centre, P. Q.

On ne tiendra compte que des 
soumissions faites sur les formu­
les fournies par le Ministère et 
conformément aux conditions 
mentionnées dans lesdites formu-

w 71Automobiles — Feu 
Maladies et Accidents 
Plate (Masses — Etc.

* La Cie de 
Tabac Terreboime

TERREBONNE, Qué.représentant spécial 
— de la — ANNONCES

Petites annonces : à vendre, à 
, louer, on demande, etc. :

1ère insection-----------------50c
Insertions subi.--------------35c
Annonces commerciales pasaa-

Vin de Piselit
/і gallon de fleurs de pisenlit, 

1 gallon d’eau, 4 lbs de suene 
blanc. Faites bouillir une dertli- 
heure, quand le liquide est refroi- 
ajoutez le jus die 4 citrons, 1 poi­
gnée de raisins secs.

Laissez fermenter plusieurs 
mois dans une cruche recouver­
te d’un linge. Embouteillez vers 
le milieu de novembre.

I
Cultivateurs et manufactu­

riers de tabqcs canadiens, en 
existence depuis J0 ans ; offrant 
en vetfte grand nombre .de va­
riétés de tabacs de qualité ex-

MARITIME LIFEen sus
USEZ BIEN LES 

PETITES ANNONCES
Assurance Company

Pour détails fournis avec 
promptitude et satisfaction é- 
crivez ou-téléphonez à
Phone 197 — Casier Postal 612

■tra. gères-----------------25c le pce.
Annonces à long terme: tarif U 
spécial fourni sur demande.

Les petites annonces sont 
strictement payables d’avance 

Nous publions gratuitement 
pour nos abonnés les avis de 
naissances, de mariage, de lu- 
néraill t, etc.

Я \Avec Progrès Constant 
en affairés. Jjjj.n.0—23j.Messieurs les Fumeurs!

sou-
; іH EDMUNDST0N, N.-B.Faites venir la 'liste de prix- 

circulaire, vous renseignant pour 
l’achat de vos tabacs en feuilles, 
hachés, cigares et artidles de fu­
meurs de la Maison J. A. PILON, 
St-Roch l’Achigan, Comté L’As­
somption, P. Qué.
948—j.n.o.-13m.

2e Etage, Edifice DflvidVin de Rhubarbe 
1 pinte de rhubaibe passée au 

mout'lin à viapdre, trois pintes 
d’eau. 4 lbs de cassonade.

Faites fer,mien ter trois semaines 
dans un endroit chaud, après l’a­
voir coulé plusieurs fois. Pendant 
la (fermentation, couvrir la qruche 
d’un linge. Embouteiller et met­
tez ait fais.

LIVRES ET REVUES
1

1ET

VIENT DE PARAITRE
L’Album Général de la Ma- 

nufacture Française ,d’Armes et 
Cycles de Saint Etinen, Ferapce,
gros volume de 800 pages, grand 
format, illustré de 20,000 gravures 
et pesant près d’un kflog.

Cet ouvrage est une véritable 
encyclopédie des Sports, et inté­
resse tous les Chasseurs, Cyclis­
tes, Motioirstes, Pêcheurs, Tou­
ristes, et en général tous les ama­
teurs de la ie en plein air.

Il sera envoyé gratuitement à 
ceux de nos lecteurs qui en feront 
la demande à la Manufacture 
Française d*Armes et Cycles de 
Saint Etienne, France, en se ré­
férant du Journal “Madawaska”.

1 ON DEMANDE V/
4 N

Des correspondantes pour la 
ville d’Edmundston, pouvant four 
ni'r des notes localles. Bonne ré 
numération. S’adresser à l’Impri­
merie du Madawaska, 75, rue de 

j.nxx—8m.

IlVin de Gadeller Noires
Pour chaque gallon de fruits 

mettez 3 gallons d'eau iet 15 lbs 
de sucre blanc. Pressez îles fruits 
et mettez-les dans une clmchie bu 
Ьгфііі1, ajoutez île sucre et l’eau. 
Laissez fermenter 5 ou 6 semai­
nes dans un endroit assez chaud 
en aant soin de couvrir cruche 
ou baril d’une mousseline. Puis 
mettiez à la cave, laissez faire 3 
mois sans remuer. Ensuite coulez 
deux fois dans une flanelle. Met­
tez en bouteille.

[/•

yn chèque égal! à 10 pour 100 du 
prix du contrat, fait à l’ordre du 
Ministre des Travaux publics et 
accepté par une banque al charte, 
vra accompagner chaquç/soumis- 
sion. On acceptera aussi com­
me garantie des bons du Domi­
nion du Canada ou des bons de la 
compagnie du chemin de fer Ca- 
nadien-National, ou des bons et 
un chèque, si c’est nécessaire .pour 
compléter le montant.

Remarque.—On peut se procu­
rer au ministère des Travaux pu­
blics des tracés bleus (blue 
prints) en fournissant un chèque 
de banque accepté au montant de gulière. 
$20.00, payable à l’ordre du mi­
nistre des Travaux publics. Ce 
chèque sa. a remis si le soumis-

MM. LES SECRETAIRES 
D’ECOLES

A VENDRE — Formules pour 
avis de taxe d’école, 50c le lOQ. 
S’adresser au Bureau du “Ma- 
dawaska”, casier 159, Edmun- 
dston, N.-B.

l’Eglise.

A LOUER

Bon logement de 7 apparte­
ments, muni de toutes commodités 
voulues, y compris chambre de 
bnin. situe sur la rue St-François. 
S’adresser à M. Pierre GRAND- 
MATSON, garagiste, Edmunds- 
ton, N.B.
1020—j.n.o.!2jn.

HOMMES D’AFFAIRES 
A VENDRE — Papier à cia- 
vigraphe, à copie, rubans à 
clavigraphes, papier carbone, 
dasseursè filières, boite à fiches 
crayons, plumes, etc. Service 
de Librairie “Le Madawaska”, 
Casier 159, Edmundston, N.-B. 
25a—j.n.o.

MONUMENTSConfiez Vos 
Prescriptions Médicales FUNERAIRESàBière de Gingembre

Pour 5 gallons d’eau, 1 citron 
haché avec écorse, 4 lbs de su­
cre granullé, 1-4 gingembre pl'c 
et bouilli une demie heure, J4 once 
crème de tartre, laissez R joui: s au
SO.'eill.

En granit et en marbre.—-De­
mandez les prix et voye* 

les différents modèles.

RAYMOND BREAU 
pharmacienA LOUER

Maison de 5 appartements mu­
nie de toutes les copimodités mo­
dernes, à louer immédiatement. 
Pour plus d’informations s’adres­
ser à Jos CHARRON, 91 rue St- 
François.

Service d’AmbulancePar ordre,
N. DESJARDINS, 

Secrétaire.
sionnaire off r eune soumission ré- Ministèie des Travaux Publics, 
------ ------------------- ---------------Ottawa, le 2 juillet? 1930.

Voiture automobile moderne. 
Service Jour et Nuit 

Téléphonez 138-31
LISEZ ET FAITES LIRE 

“LE MADAWASKA” L’AFFAIRE LA PLUS 
IMPORTANTE 

DU MONDE

POUR MARIAGE 
et autres occasions 

commandez vos FLEURS, à la 
PHARMACIE VAN WART 
EDMUNDSTON,------- N.-B.

O
J.-B. COTEA LOUER
ENTREPRENEUR 

DE POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

TéL: 138-31 Edmundston, N.B.A Votre ServiceBonne maison à louer avez tou­
tes tes commodités modernes, si­
tuée au No. 24 rue de l’Ecole. S’a­
dresser à Péa GAGNON, Edmun

1029—lf-10jt.

• • •
POUR VOUS-MEME

1. Un plan systématique d’éoo- 
nomic vous assurant 4’argent 
nécessaire pour les occasions 
dd lûs circonstances impré- 
vuées.

2. Uit bon crédit et une garantie 
collatérale convenable pour 
contracter des emprunts, mê­
me en temps de crise finan­
cière.

3. Un revenu chaque fois que, 
par suite d’invalidité, vous 
pourriez être empêché de tra­
vailler au delà de quelq 
semaines, ce revenu étant pa­
yable aussi longtemps que 
dure l'invalidité.

4. Un revenu pour le reste de 
vos jours, commençant à 55, 
60, 65 ou 70 ans, suivant l’ar­
rangement fait.

SUN LIFE ASSURANCE 
Company of Canada 

Canada’s Leading Life Co. 
Ass. en force : $2,400,000,000 

Actif: $568,000,000.

wgmїї! HP
I

PLANCHE A VENDRE
«55

Bonne planche, sèche, cagée de­
mi і s 2 ans. Prix $24.00 le mille: 
bon hallage. S’adresser à NEL­
SON PELLETIER. St-Léonard 
(Parent), concessions à 3 milles 
de l’église.
1028—3fs-3jt.
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їїЩтш POUR LE DEUIL

Cartes Mortuaires 
Feuillets Mortuaires 
Bouquets Spirituels 
Offrandes de Messes 

Cartes de Sympathies 
Cartes de Remerciements 

pour Sympathies 
Papier à lettre à bordure 

noire.

Cette vignette représente le corbillard-automobile que j’offre 
à la disposition du public et qui se distingue par caractère 

religieux.1
tUCÊSPEClÀLTY crTP 
soit» eoe-rai.tsio’TOJ 

BBAUCS JONCTION.QUE.

fi ALFRED B. PELLETIER
STATUAIRE A. BOUCHERManufacturier de Monuments 

et d’Epitaphes de toutes 
sortes.

7 ft,

DIRECTEUR DE FUNERAILLESІУ
G. T. KENNEDY LE MADAWASKA

ST-BASILE, représentant local 
EDMUNDSTON, N.-B. 

Rue de l’Eglise — Tél. 120-21

------ Téléphone 86-311 rue de l’Eglise. 
Casier 150 Edmundston.

14, rue Canada------Co. Madawaska, N.-B.
1er sept. ’30.

LISEZ LES ANNONCES 
ET ENCOURAGEZ 

TOUS NOS ANNONCEURS
EDMUNDSTON, N.-B.

===-==
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mains peut-ct.ec ouchés au .des­
sus de lui.

Mais* Saint-Valüier était tin de 
ces audacieux qui ne connaissent 
pas la peur: il décida d’ouvrir le 
cadenas. Doucement il réussit, à 
tâtons à mettre la, clef dans le 
trou du cadenas, puis la tourna 
lentement. La clef fonctionnait à 
merveille, et Saint-Vallier se ré­
jouit à la pensée que la substitu­
tion qu’il avait faite n’avait pas 
été découvei te. Donc, Saint-Val- 
ber eut la certitude que ses deux 
visites précédentes sut le navire 
n’avaient pas été le moindrement 
soupçonnées, et que Du Grlvet é- 
tait toujours là et l’attendait dans 
l’impatience et l’inquiétude.

Il retira le cadenas, toujours 
sans faire de bruit, et tira dou­
cement la jk>rte lourde.

A la même seconde un rica- 
nemetn sinistre,résonna dans le* 
cabanon, et Spirit-Vallier fit 
pas de recul pour demeurer com­
me médusé.

Devant lui, ce n’était pas Du 
Calvct qu’il voyait, non! Dans le 
cabanon il y avait cinq hommes, 
et l’un de ces hommes ajustait 
froidement Saint-Val lier avec un 
pistolet, et l’homme ^ui tenait le 
pistolet, c’était le lieutenant 
Pokhattt» л _____

SaintЛДайіег le reconnut МШШШЬт .
suite dans la pâle clarté qne-~Jeta 
la lanterne posée sur la betite ta-

—C'est L<n, mes braves, allez! 
Vous att bdrez le signal canve

peut, son tour venu, attendre jus­
tice des autres !

Et il s’en alla, grave et solennel.
Haldimand lui lança un regard 

terrible.
Mais Darmontel était déjà de­

hors, avec ses compagnons, où, a- 
sourde colère, il s’écria :

—Eh bien! messieurs, puisque 
•l’on ne veut pas nous donner jus­
tice, nous nous rendrons justive à 
nousr-mêmes ! Mes amis, ajoüta- 
t-il à vois basse et ardente, soyez 
tianqurlle, je connais un homme.. 
je connais un brave, un audacieux 
qui, ce soir, cette nuit, ouvrira à 
Du Calvet la porte de son ca­
chot !...

Alors sur ks lèvres des trois au 
très personnages ce nom passa 
comme dans un souffle :

•—S^int-Val lier
—Oui... répondlit Darmontel 

avec un sourire tranquille.
VIII '

L’ECHEC
La nuit"!était calme et froide, 

le firmament très étoilé.
Sut le4>rick, “Le Requiîi”, une 

lantetne brûlait au mât d’artimon.
Sur le pont' du navire ii, n’était 

nul veilleur cette nuit-là et tout 
était silencieux.

Tout à coup, sans que le moinr 
dre bruit ne se fût produit, une 
ombre humaine enfourcha le pa- 
tapet à bâbord.» Cet te ombre hu­
maine, un moment, demeura im­
mobile ; puis elle sauta légère- 
mnt vers l’écoutille, pencha son 
oreille et écouta. Aucun bruit dans 
l'intérieur.

L<’ombre humaine revint au 
parapet, se pencha et, dans

n «mime presque insaisissable 
prononça « es paroles :

neur, vous connaissez assez notre 
dévouement à notre pays comme 
notre loyauté au grand pays et 
au giand roi que vous représeï# 
tez, pour que vous soyez tout en­
clin à nous a-zçprder l’immense 
faveur que nous venons solliciter 
à vos pieds, et nous sommes déjà 
persuadés que vous accueillerez 
favorablement notre humble de­
mande.

Haldimand était demeuré froid, 
sévère, hautain.

Ill répondit dune voix sourde et 
.rude:

—Messieurs, je comprends bien 
les sentiments qui vous ont fait 
entreprendre cette démarche au­
près. de nous. J’ai bien le regret 
de ne pouvoir accéder un désir 
que vous exprimez. Je suis forcé 
de me comformer aux 'lois qui ré­
gissent cette administration dont 
je ne suis que le serviteur. Et ces 
lois sont formelles : nid prison­
nier ne pourra, durant la période 

préventive, jouir d'unie liberté 
provisoire! C’est clair, et je ne 
saurais accorder à l’un une faveur 
que je dois refuser à l’autre.

Il se 4eva avec une lyève in­
clination de la tête et un geste 
de la main, ce qui signifiait que 
ces messieurs devaient se retire' 
et qu’ils ne servait de rien d’in­
sister.

Les quatre personnages se re­
filèrent, très désappointés et fort 
mécontents. Toutefois, Darmon- 
té! parut se raviser et il revint de 
quelques pas pour faire entendre 
ces paroles qui pouvaient être très 
dangereuses pour lui çt les siens :

—Monsieur le gouverneur, rap­
pelez-vous que si l’on ne sait ren- 

sera présent, Monsieur le govtYÇT- dre justiçç à son prochain, on ne

—Monsieur le gouverneur, a- 
vait dti Darmontel qui s’était fait 
le porte-parole de ses compa­
gnons, voici un bon sujet de 
'.’Angleterre, un citoyen intègre, 
un homme honorable, un père qui 
souffre teiriblepient dans sa cap­
tivités. L’âge et la constitution de 
ce grand travailleur, qui se voit 
tout à coup~ré>duit à la plus en­
tière oisiveté, ne pourront suppor­
ter longtemps les affreuses souf­
frances de la réclusion. Cet hom- 

4i!z, qu: a pour sa famille une vé 
ritabif. adoration, ne pourra vivre 
longtemps ainsi séparé de sa fem­
me et de son fill s. Vous voyez ionc 
U un malheureux, et non Un mal­
faiteur. Et si, monsieur le gouver­
neur, ce malheureux a pu commet­
tre «| ie que faute que vous avez 
jugée îçprèhensible, nous vous 
assurons qu’il est prêt à en souf­
frir toute la responsabilité' et a 
paraître devant les juges que vous 
lui choisirez. S’il a commis une 
faute, c’est donc qu’il en sait le 
mobile et les raisons, et ces rai­
sons il les'fera valoir devant ses 
juges qui pourront ensuite déci­
der du plus ou moins de gravité 
de la faute. C’est un homme hon­
nête çt loyal, il dira la vérité qu’­
il n'oserait taire pour éviter un 
châtiment, et votre justice n’aura 
rien souffert ; au contraire, elle 

plus honorée et respectée 
par la générosité que vous aurez 
montrée à l’égard de monsieur 
iDu Calvet. Encore 41 ne fois, je 
vous déclare que nous nous ren­
dons responsable de sa personne^ 
«et nous vous promettons solen­
nellement qu’au jou-nle l’assigna­
tion devant ses pairs Du Calvet

I

En bus. ^;ir le flot sombrc. une 
légère embarcation se détacha des 
fia du navire et s’éloigna si­
lencieusement.

Uni* l’îh'mme qui avait ainsi 
parlé, et qui n’était autre que 
Saiiu-Vaükr revêtu de son large 
n-an tenu r.« ir et la tête encopu- 
cihonnée, regagna Téooutillc et 
descendit llentement l’escalier. 
Mais cette nuit-là il n’y avait 
nulle lanterne. '

Saint-VaT.ier demeura un mo­
ment indécis dans l’épaisse obs­
curité qui J’environnait de toutes 
parts.

—Allons ! se dit-il, cela vaut 
4>éuV-être mieux, et-puis je con­
nais suffisamment mon dhemin 
pour .ne pas m’égarer.

Hardiment il longea le couloir, 
atteignit le second palier, île des­
cendit pour s’engager ensuite le 
Long du pont intéiieur.

Au bout de cinq minutes il é- 
tait ailrivé sans encombres de­
vant la porte du cabanon habité 
'j^r Du Calvet.

I Comme les soirs précédents, il 
perçut le faible rayon de lumiè­
re qui filtrait sous la porte.

Il prêta l’oreille, pui. il ne put 
retenir un tressarflement : son 
ouie très fine avait saisi comme
un murmure de voix humaines....
un tout petit chuchotement.... un 
souffle !

Il résolût de frapper à la porte 
want d’introduire la clef dans le 
cadenas... Mais le s Непе 
devenu si solennel autour 
qu’il eut peur ^attirer, par 
petit bruit, l’attention d'ê

Я ■ vce une

0-

%:

de haine et d’effroi :
Saint-Vallièr!....
Mais Foxham neut garde ck 

faire part à Buxton du soupçon 
qu’il venait d’avoir, il voulait se 
réserver pour lui seul la solution 
d’un mystère dans la confiance de 
ses chefs et pourrait en même 
temps lui procurer une montée en 
grade.

Il esquissa un 
un sourire tout 
b le et pénétra dans sa chambre 
pour s'habiller.

Quelques instants après, les 
deux officiers anglais se rendaient 
à bord du “Requin”.

(Suite)
—Ici? interrogea anxieusement 

Foxham.
—Oui, le général est d’accord 

a* et nous
-C’est bon, sourit Foxham a- 
haine, cela sera tait dans le 

cortrs de H nuit prochaine. Mais 
1, orts sur “Le Rcfjiim”, je veux 
de mes yeux étudier cette affaire 
le cadenas. Avez-vous interrogé 
Du Calve ?

18—
: гіи

:
і \ ev

un
nouveau sourire, 

à fait indéchiffra-;
—Pas moi, mais L commandant 

Fo dwell. Le prisonnier a refuse 
de répondre, se contentant de di­
re qu’on avait la beriue.

—Oh! sourit F«*xham tandis 
qu’un écla;! terrible illuminait ra­
pidement ses regard5 pe voudrais 
bien trouver un indice qui 
mit sur la trace de Faudacieux qui 
a pénétré jusqu’au cabanon de 
Du Calvet, car je vous jure, co­
lonel, que cet homme n’aurait plus 
nulle chance de m oter ma ven­
geance !

v
A peu près à la même Heure, 

quatre des plus gros bourgeois de 
me la cké de Québec, et parmi

un commençant anglais sympa­
thique à la race française du Ca­
nada, ayant à leur tête M. Dar­
montel, se présentaient devant le 
Lieutenant-gouverneurl pour lui 

demander la liberté de Du Calvet 
Puis, subitement et aussi та- en attendant qu’il fut traduit dé­

cidément que passa la lueur,d’un vant ses juges; ces quatre person- 
edair, un nom traversa sa pensée nages se portaient garants du 
„„un nom <jui !y fit frissonner et ^entiihpfflfine huguenot,

eux
en sera

foie. II
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LOVER’S FORM
LE FAMEUX

CORSET
Sans baleine—avec brassière 

SANS ACIER 
SANS BALEINE 
SANS AGRAFES 
SANS LACETS 
LAVABLE 

Assis ou debout, penchée 
comme vous le vouliez, le Cor­
set “Lovers-Form”, donne une 
glorieuse liberté d’action—reste 
toujours en place et s’ajuste 
bien.

CHAUSSURES
Large assortiment de Chaus­

sures pour hommes, dames et 
enfants comprenant les plus ré­
centes nouveautés.

En Vente Chez:

FRED T. LAJOIE
Marchand Général 

EDMUNDSTON--------N.-B.

CLEANERS:

£

AVEZ-VOUS 
EXAMINE 

votre Garde-Robe?
Cette robe, ce manteau 

ou ce costume de l’an der­
nier.... c’est votre avantage 
de l’user, madame. Et vous 
le pouvez... avec notre aide. 
Nn nettoyage d’experts 
vous surprendra de notre 
ouvrage.

Téléphone 32-21
Collection et livraison dans tou­

tes les parties de la viHe.

R.-H. RICHARDS
27, rue de l’Eglise 

•n face de Larlee’s Electric shop 
EDMUNDSTON, N.-B.

lus cachots milium
Grand Roman Canadien Inédit

Par JEAN FÉRON
Tous droits réservés, 1925, par Edouard Garand, 152, Ste- 

Elisabeth, Motnréal, P.Q., où l’on peut se procurer ces 
volumes au prix de 25 sous, par la poste 30 sous.
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SKA” AU FOYER*
Premier quartier, le 2, 

Pleine lune, le Ю,
Dernier quartier, Iç 18,
Nouvelle lune, te 25. ___

NOS SAINTS PATRON8 
lIM.IPrécieox Sang de N. S. 
2|M.|Vi*it de la В. V. M.
3|J. |S. Léoo II, p. et conf. 
4|V.jS. Ulric, év.
S S. |S. Antoine Marie Zaccaria.

Depuis quelques jours, les ins­
titutions -ont fermé leurs portes 
aux enfants pour permettre à 
ceux-ci de se reposer durant l<y 
vacance*. Pour fa grande majorité 
des écoliers, il est utile que cha­
cun sa rappelle à ce moment que 
les dix mois de scolarité qu’ils 
viennent de passer omb été une pé­
riode épuisante. Non seulement 
les études exigent des enfants un 
effort démsuré, mais un grand 
nombre d’entre eux y sont mal 
disposés. Après dix mois de rude 
travail, les écoliers ont un impé­
rieux besoin de vacances qui, «rai­
ment, leur soient reposantes. Pen­
dant les vacances, c’est donc le 12 
devoir des parents de faire en sor- Ï3 
4e que leurs enfants aient suffi- Д 
sam ment de distractions et de 
jeux. Les enfants ne se reposent 
pas dans l'immobilité, mais dans 
le mouvement. Il ne s’agit donc 
pas de les garder tranquilles dans 
la maison, mais de leur procurer 
de sains délassements. Les éco­
liers peuvent sans doute rendre 
quelques services, faire occasion- 
nellmemt une sourse, aider à de 
menus travaux ; mais qu’on se 
garde, sous ce rapport, d’exiger 
trop en leur demandant tant, de 
petits services que la maison de­
viendra aussi fatigante que l’é­
cole. L’endroit le plus sain et le 
plus reposant, pour les écoliers en 
vacances, c’est la campagne. Heu­
reux sont les éctdiers qui passent 
leurs vacances à la campagne I 
Ceux-là seront les mieux prépa- 

" rés pour entreprendre une
année de scolarité.. A tous les éco­
liers et écolières qui vont tempo­
rairement être délivrés du labeur 
quotidien de l'étude, nous souhai­
tons tous de joyeuses et,réconfor­
tantes vacances.

udfa
Ü OT

_$1.50
__ 75
....$2.00
...-$1.00 
ictement 
ioutez 15 
pour !’*•

Avocat tvdcat
F. Dodd T laahv-P. “S” TA: 41

NL-D. CORMIER
AA.

Avocat, Notaire Public

Coin» do 
Canada &

Edifie* Hall
Court , SERVICE D’HYGIENE DE 

L’ASSOCIATION MEDICA­
LE CANADIENNE.

• j
Aux Glorieux Martyrs du Canada DTjlVe ap. Pent.

rendre, à 
, etc.:
____50c
____35c
es passa- 
ic le pce. 
me: tarif 
mande, 
ice» sont 
d’avance, 
tuitêment 
i avis de 
[e, de fu-

7|L.|SS. Cyrille et Méthode. 
8|M.|Ste Elisabeth.
9|MJLes Martyrs de Gorcum. 

ÎOIJ (Les SS. Sept Frères. 
1|V.|S. Pie I, pape.

S. (S. Jean Gaulbert

N. B
Les aliments et O glorieux martyrs que l'Eglise couronne, 

Sur nos divins autels, reposez maintenant; 
Que l’auréole d’or, dont le Dieu tout-puissant 
Illumina vos fronts, plus brillante rayonne.

la mentalité
iwrips fcf'iVrmrt k|,i± I

І І їйкЗіг' “•J
1st-JACQUES, — N.-B.l «Mraaaêstoa, H. ВЩ
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, abbé.
.iCTest une croyance populaire 

que certains aliments, notam­
ment le poisson, ont un effet sur 
та mentalité, et qu'eif mangeant 
ces alimente nous nourrissons lès 
tissus du cerveau et que nous-au­
gmentons ainsi notre aptitude in­
tellectuelle.

Cette croyance n’a aucun fon­
dement scientifique. Les recher­
ches n’ont jamais démontré qu’en 
mangeant des aliments qui con­
tiennent certain^ éléments, tels 
que'flfc phosphore, 
tissons l'effet dans notre dévelop­
pement intellectuel.

Nous devons nous rappeler qu'­
il existe une rélation étroite entre 
toutes les parties du corps, et qt»e 
pour bien nourrir une partie, nous 
devons voir à là nutrition conve­
nable de toute autre partie.

Lé corps tout entier est affec­
té si le régime alimentaire fait 
défaut en quelque élément essen­
tiel, quoique les effets délétères- 
se montrent plus tôt dans une 

I partie que dans une autie.
lit est nécessaire que el ,cerveaui 

I soit Men nourri. La nutrition dé- 
I pend de V’état du sang. Si le coeur. 
I fonctionne mal, si les cellules san- 
! guines sont anormales, si le sang 
I reste chargé de dédhets qu’il ra-
I masse dans les tissus, les tissus 
|| du cerveau ainsi que tous les au- 
l| très tissus du corps en montreront

l’effet.
| La santé des tissus dépend de 

І] notre manière de vivre. Iil> nous 
| faut une nourriture convenable, 

H le bon air, le soleil, le repos et 
H les jeux pour remplir les condi-
II lions de la vie hygiénique. Il nous 
[J faut aussi éviter le surmenage et 
U pratiquer la modération en tou- 
II tes choses.
Ц Nous ne sommes pas tous nés

4 P.jVe «p. Pent») O courageux martyre que la gloire environne.
Vous avez combattu jusqu’au dernier moment ; 
Héros! soldats du Christ! vous avez constamment 

’J*é dans te sillon le grain que l’on moissonne.

Aujourd’hui, la patrie couvrira vos tombeaux 
De ses plus belles fleurs, et dans des chants nouveaux 
Monteront vers le ciel de ferventes prières.

L.IS. Bonavenure, doct.
15 M.(S. Henri : S. Eutrope.
16 M.(N. D. du Mont-Carmel.
17!J. |Ste M.-Maid. Postel.
18IV.6. CamWc de Lellis.
19(S. S. Vincent de Paul.
Ю D. vie ap. Pent.____________ _
21 L. Stc Praxede.
22|M.!Ste M. Madeleine.
23IM.IS. Apollinaire, év.
24|J. ISte Christine, v. et m. 
25|V.|S. Jacques, apôtre.
36|S. |Ste Anne, mère <k fa B.V.M 
27|D.|VIIe ap. Pent.
28IL.ISS. Nar., Cel et Vict. 
29|M.|Ste Marthe.
2CXM.SU Juliette.
.31 JJ. |S. Ignace, conf.

Avocat É
Ulbtrt J. D10MM

«A.
I Avo, t. Notaire Publie 1

I But su : Chez J, Têtu I 
I Vois і de Joe E. Bard. ■ 
(Edmundston N. B. H

Le Canada vivra à l’ombre de la croix.
Et vos noms, vénérés dans nos humbles chaumières, 
Garderont aux chrétiens la ferveur d’autrefois.nous en ressen

Edouard LAVOIE.
' Québec, 29 juin 1930

i
CECI EST MON 1 tend le flacon de sels, remède 

émotions brusquées et, d’un ges­
te, non moins prompt, coupe le 
contact et la parole d’outte-tombe 

L’alerte est courte. Henriette, 
en lai mes s’excuse. Bientôt le dis­
que reprend sa causerie.

—....Mes chères nièces, j’ai été 
sur terre un bflen pauvre homme 
(Suzanne pince les lèvres et 
hausse une épaule), je veux dire 
un homme sans caractèrte. Tout 
ce qui m’est arrivé, en bien com­
me en mal, est venu en dehors de 
ma volonté. Pourquoi ne me suis- 
je lias marié? Je m’interroge en 
vain. D’excellentes occasions se 
sont présentées. J’aurais fait tout 

ses probablement, un bon mari, un 
bon père. Pourquoi ai-je vécu dans 

étroit appartement de Paris, 
moi qui avais dies terres et qui ai­
mais la campagne ? Autre mystè­
re. Pourquoi ne vous ai-je pas 
partagé de mon vivant la fortune 
dont) je n’avais que faire ? Je n’en 
sais rien. J’aurais du moins joui 
de votre bonheur si je n’ai pas su 
profiter de celui que la Providen­
ce, sem/ble-t-ü, m’avait destiné...
Ma pauvre soeur, votre mère, au­
rait pu me conseil 1er. J’ai attendu 
uinze ans quelle guérisse. Si je 

meurs avant eMe, qu’elle sache du 
moins par vous, que j’ai pensé à 
elle et à ses filles, mais sans pou? 
voir arriver à prendre une déci­
sion... Ce qui m’en empêché peut- 
être, c’est votre caractère à cha­
cune... La justice eût voulu que 
le par tage se fit par tiers, mais 
comment peser dans la même ba­
lance unie pimbêche, une mrjau- —VieiMir.
rée et une sensitive.... --------------

Les trois soeurs sursautent à| Comment peut-on faire 100 a- 
ces mots si peu flatteurs pour les| Vec quatre? 
deux premières. Juliette et Su-1 —£9 9-9. Neuf neuvième éga-
zanne se soulèvent comme si el-' lent 1 plus 99 égalent 100.
les se décidaient à quitter -la place m. .... ■-»

D’uni geste. Maître Sumeault les Combien y a-t-il de poids dans 
D’ailleurs, l’oncle se re- îa queue d’un chien ?

—Il n’y en a pas car ils sont 
tous dessus.

, aux A LA MEILLEURE 
SANTE DE SA 

VŒ, DIT-IL

Architectes TESTAMENT autre

BEAULE & M0RISSETTE
ARCHITECTES

.SPECIALITES: Edifices public» et religieux,
constructions à l’épreuve du feu.

OSCAR BEAULE ALBERT MORI8SBTTR
».* A. A.A.S.Q Mil

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

—Il-était baucoup moins riche 
que nous le supposions, vous ver­
rez, dit une voix pincée.

—Nous verrons, ma chère, su- 
setra une voix un peu apprêtée. 
C’était pas un mauvais homme, 
dans l’acception courante du ter- 

C’est un sauvage, et voila

«f
"Sargon m’a refait au point que 

pour 1a première fois depuis un ' 
an je travaille régulièrement et 
me sens bien en tout temps.

I

LAKES Julie* Anna.
rbre.—De- 
t voyes 
dèles.

DEVINETTESA.A.r.Q. A Ж.ІС.А. ne.
tout.

■Щ

'à -, siJbi*

—11 était surtout timide, ej 
l’aimais Quoi qu’iil arrive.,
je regretterai toujours ses bons 
yeux bleus si clairs qui savaient 
beaucoup mieux parler que 
lèvres.

Quelle différence y a-t-M entre I 
un caissier, un voleur, un grain 
de blé et la politique ?

—Le caissier fait des additions, 
;e votevr des soustractions, le 
grain de blé la multiplication et 
la politique 'la division.

Quel est-1e contraire d’un in­
grat?

—Un géant maigre.

Que devient le is'd’tin roi lors­
que le roi meurt?

—Il devient orphelin.

Quelle est la plaine la phis 
’unite ?

—La plaine ’un»*

Qu’est-ce qu’on voit une fois 
dans une minute, deux fois dans 
un moment et que Von ne voit pas 
dans cent ans?

—La ilettre M.

«lance
mod «ni».
Nuit

8-31 Comptables :—
P. Lansdowne Belyea

OLI 1 ,W. Clarence McNiece un—Ôh! toi, Henriette, tu es hors 
concours. Il te léguerait 
fortune que je nVil serais pis au­
trement étonnée w

—Allons, Suzanne tu n’as plus 
que cinq minutes a attendre. Ne 
jugeons pas l'oncle Amé’ée. Il 
était bien le maître de ses écus. 
D’aillems, .aiTon nous fait appe­
ler chez le notaire, c'est qu’il est 
question de nous dans ses der­
nières volontés !_

—Bonne âme! L’heure des mi­
nauderies est passée. Vorlà bien 
des paroles inutiles m,a pauvre 
Juliette!

C A.-C. V. A. toute saEUR
BELYEA ET MCNIECE4EBRES

COMPTABLES LICENCIES 
Dans La Province De Québec Et Au CanadaIston, N.B.

Auditeur» Pour La Ville de Campbellton 
Les Comtés De Reetigouche Et Gloucester, N. B. |

Bureau: St-jfean, Moncton, — Campbellton, N. E , '1avec jges mêmes capacités physi­
ques et mentales', mais toils, nous 
pouvons tarvailiér pour dévelop­
per les aptitudes dans nous som- 
irtes doués. La santé physique et 
mentale est un but des plus dé­
sirables, que nous devons tous 
chercher à atteindre.

Menons dons la vie hygiénique. 
Il est vrai que nous ne pouvons 
pas augmenter nos capacités in­
tellectuelles en mangeant tel ou 
tel aliment, mais le cerveau ainsi 
que toute autre partie du corps 
jouira des bienfaits qui provien­
nent d’une vie dirigée par les ma­
ximes de l'hygiène.

Pour question» concernent la 
•enté eu général, écrire à l'as­
sociation Médicale Canadienne 
184, rue Collège, Toronto. Une 

' réponse personnelle un envoy 
é* par écrit Nous ne répon­
drons pa* aux question» tou­
chent lu diagnostiqua et le

t

<4

GORDON McCASKILLA. E. MICHAUD%
“Lorsque je commençai à 

tir des troubles d’estomac et à 
souffrir d’indigestion je me mis à 
la diète, je manquais d’appétit, 
mais la diète ne semblait paAmt- 
îiorcr ma condition et j’étais très 
abattu. La première chose que 
Sargon fit, fut de me donner "ap­
pétit et bientôt je pouvais manger 
n'importe quoi sans la moindre 
indigestion. J’ai engraissé de 6 
livres avec 6 bouteilles, je suis 
maintenant fort et en santé et me 
sens mieux que jamais.

Les Pihries Sargon ont stimu­
lé mon foie vers l’action régulière 
et régla" mes intestins sans l’effet 
tenrible que me faisaient aupara­
vant tous les autres laxatifs.”— 
Gordon McCaskill, Little River. 
East St-John. N. B.

Sargon est en vente à la Phar­
macie VanWart, Edmundston, 

—Ann.

sen-
f - •-

Trois voiles noirs gravissaient 
à pas lents l’obscur escalier de 
1 etude de Maître Sureault Qe 
sont les soeurs Miizelle, toutes 
trois assez anxieuses de leur des 
tin. Elles mènent, auprès de 9enr 
mère paralysée, une vie assez pé­
nible. Toutes tirois travaillent, 

plus ou moins résignées.
—Entrez mesdemoiselles ; as 

■seyez-vous. «
Maître Sureault a les cheveux 

encore ’noirs rejetés en arrière, 
une barbe légère, ondulée, qui 
composent un ensemble pas du 
tout rébarbatif. Le notaire selen- 
nel et terrifiant est passé de-mode.

En face du grand bureau, que 
les piles inégales de dossiers font 
ressembler à une carte en relief 
«le la lune, trois fauteuils ont été 
disposés, Suzanne, Juliette, Неп 
riette s’y enfoncent par rang d’â-

^PEOPLE’S MARKET”
Viandes fraîches — Epiceries — Poissons -j 

Fruits — Légumes.

Telephone 18-11 M
Prompte livraison à domicile en tout temps.

EUH Qu’est-ce que tout le monde 
fait ensemble?

заігеа
tuaires
rituels
Messes
ipathiee
rdementa
thies
à bordure Br. A. M. SORMANY1

RAYONS-X — TRAITEMENTS ELECTRIQUES ■
DE TOUTES SORTES

------------ .‘..Jl
iHeuresde bureau +< ■

S heures à raidi — 1 hre à 4 bras de l’après-midi ’ ■ 
__7-à 9 heures du soir ou par rendez-vous. H

явштшяттт

rassure, 
prend lui-même :

“Je s-uis bien mal venu à juger 
les gens, me direz-vous, moi qui, 
de mon propre aveu, me suis 
montré si peu à la hauteur de nia 
âche, grâce à ’’inconsistance de 

mes intentions. Que n’ai je ren-* 
contré un censeur brutal! Exctl- 
scz-moi du plutôt remerciez-moi 
de voiis tendre le miroir où vous 
apw cevrez enfin vos -grimaces.

“Suzanne, ton visage aurait son 
charme si tu apportais quelque 
soin à і’orner de sourire. Tu as des 
réserves de bonté. A partir de ce 
«olr, je te demande d’y puiser.

“Juliette, il n’v a rien de si se­
yant que ila simplicité. Le style 
tarabiscoté, s’il aim-use un instant 
lasse vite. Appliquie-toi moins, j 
Cuihive !e coeur que ton excellen­
te mère t’a confectionné sans y 
ajouter des fioritures superflues.

“Enfin, ma chère filleure, ma 
bourne petite Henriette, prends 
garde. Tes -charmantes qualités 
pourraient bien te jouer detné- 
chants tours. Je n’exige pas de 
toi cette sécheresse où tout s*é- 
toile et végète, mais réserve toi. 
ne prodigue pa-s à tout venant le 
parfum de ta jeunesse. Le monde 
-égorgé de voleurs et de traîtres. 
Que ton innocence ne se mue pas 
en niaiserie.

“Et maintenant, mes enfants. 
Je vous en supplie, qu*il ne vous 
fasse pas oublier mon -sermon que 
je considère comme beaucoup 
plus important.

“Mon notaire de Touraine, en 
liaison avec maître Sureault, 
veillera au partage de mes biens. 
La terre a toujours été une bon­
ne nourrice. Le poupon laissé à 
ses soins a grossi. Il a acheter 
des trois domaines acquis avant 
la guerre, pour un motion cinq 
cent mHbe francs. Mes deux mai­
sons de Paris sont à conserver et 
rapportent, bon an, mal an, frais 
prélevés, 80,000 francs.

“Je sais que si je favorisais

m
mASKA mGYMNASTIQUE DE

LA LANGUE—A PRO­
NONCER TRES VITE

“La cavale au Valaque avala 
Veau du lac et l’eau du lac lava b 
cavale au Vabque.

“Le croc du cric fait drapuer le

'lise.
nundeton. Fш.

і 1 W0âSite
■Il
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і 111
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N.-B.

ichés au .des.- ge. trous croquent trois "troutes.
“Si ces six sangsues sont sur 

son sein sans sucer son sang, ces 
six sangsues eoirt sans succès."

Maître Sureault chausse les lu­
nettes d’écaiHes réglementaires, 
ouvre une chemise de vert par­
chemin, puis la referme :

—Mesdemoiselles, je vous ai 
convoquées pour vous faite con­
naître le document que j’ai sous 
les yeux. Mais votre oncle Amé- 
dÿe Bon val tient à vous le lire 
Oui même, Car H est ici présent.

Alors, il presse un bouton et 
d’un petit meuble en bois de rose 
s’évade une voix un peu hésitan­
te, mais nette :

—Ceci est mon testament, et, 
■en même temps ma confession....

Maître Surerfult ayant ^enlevé 
se* lunettes superflues et, ren­
versés dans son fauteuil, les yeux 
nii-ctos, s'apprête à savourer kïî- 
nicme le discours de son défunt 
client, lorsqu’un cri imprévu lui 
rend la vue. La surprise » été trop 
forte pour Henriette. Cette appa­
rition soudaine, cette résurrection 
de l'onclç Amédée lui donne une 
tel> palpitation qu'elle se trouve 
mal. Ses soeurs, -moins.sensibles, 
se précipitent. Maître Sureault

■r était un de 
e connaissent 
la d’ouvrir le 
t il réussit à 
clef dans le 

uis la tourna 
fonctionnait à 
Vallier se ré- 
le la substitu­
te n’avait pas 
te, Saint-Val- 
que ses deux 
sut le navire 
moindrement 

: Du Calvet é- 
attendait dans, 
uiétude.
:nas, toujours 
, et tira dou- 
irde.
>nde un rica- 
ionna dans le- 
Vallier fit un 
emetirer com-

Eè ■ roc.
“Trois gros rats dans trois gros M

A. J. AMIE LEBLANC
DENTISTE I

Gradué de l’Université jDentaire de Balti- 
more, Maryland, annonce l’ouverture } 

% de son bureau dans l’immeuble 
Long, rue Canada. Il est 

maintenant prêt à 
servir le public.
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PEINTURE GARANTIE
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0 LA CREME FOUÇTTEE
BT LA MENAGERE Lorsque la plus stricte économie est nécessaire, 

recommandons ces Peintures Préparées pour■іГ nous
• usage Intérieur ou Extérieur de bâtisses, ainsi que 

peinture pour plancher, choix de 25 couleurs, Blanc 
et Vert indus. Vous économises en tenant vos mai- I 

Il sons bien peinturées.
EN VENTE A 95c LA PINTE

i!
H y a un échec dont nude mé­

nagère ne veut assumer" le blâme, 
et. c’est son mhlbilitë à fouetter 
la crème avec succès. Selon elle, 
crie dépend toujours de la crème. 
•Et l’industrie laitière pourrait 
s'épargne* bien des griefs en pu- 
bljant des renseignements plus 
complets sur la manière de s’y 
prendre pour fouetter la crème.

Le genre de fouetteuse est un 
facteur de la phis grande impor­
tance. Une batteuse d'oeuf «i n’est 
pas une fouetteusq de crème, Une 
sorte de fouetteuse à turbine a 
été admise comme étant la plus 
satisfaisante. Dams la fouetteuse à 
turbine, les lames tournent dans 
le fond du bol.

La crème devrait être 
rapidement. La moenne

■

—éér---------
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J. W. LANDRYTÇt! L
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Seront-ils

'.b і
’était pas Du 
non! Daps le 

cinq hommes, 
imes ajustait 
allier avec un

BUREAU DEPLAfMKNT:-
at voa référence», 

i? Non» pouvoi
I

vera bien au froid.
L’un des factetara-des plus im- 

foueteée portants est la température. La 
gérait de température de la créant qu’on 

deux ou trois minutes. La fouet- '1îut fouetter devrait être de qua- 
teuse devrait être arrêtée à rlBte degés si possibles i certai- 
temps, car il eat U première éta- 4en,«lt par au dessus de cinquan- 
pe du barattage. Si on h fouette te­
rni peu trop longtemps, 1s crème Mais la ménagère on" 
deviendra granuleuse et une connaît pas toutes ces cl 

de quantité de lait e’en écou- Çe qu’on ne h» lui a p*
Il n’est pas besoin de fouet- brsque la creme ne ,

iranrédratement^vant e *» " (Suite à ta page 6) ^

maison privée? Donnez-nous votre 
Avez-vous besoin d'une bonnee qui tenait le

le lieutenant en des préparatifs — l’un des 
l’envoi des invitation», que 
dans le plus court délai; sur 

en parchemin.
Imite la JGravure
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LA Civu plutôt que du feu, et durant 
quelques secondes, dans les ténè­
bres plus opaques et plus obscu­
res, nos yeux noue semblent frap­
pés de cécité. Enfin nous nous re­
trouvons pre^quîarrêtés, notre 
char tm peu en te avers du che­
min, une extrémité vers le cqp- 
*bre, et l’autre. .. vers 3e fossé, tout 
près; muets de stupeur, le coeur 
sert ée en pensant à la collision 
murtrière ou à la chute périlleuse 
évitée on ne sait comment.

Les Yanks ont, je crois, en leur 
langage, un mot jemanquable de 
vendeu et de justesse pour quali­
fier les brutes au volant : ils les 
appellent les cochons de 3a route.

JACK.

LE CIRQUE AL G. BARNES A
EDMUNDSTON LE 15 JUILLET

TESTAMENT DUCLES COCHONS
DE U ROUTE

■
(Suite de la page 5)

Henriette, elle en aurait du cha­
grin. Aussi je votis prie d’accep­
ter chacune de votre vieil oncle 
une part égale de son héritage, ej 
vous embrasse de tout coeur.”

Ces di:;\.A./
ЛL’autre nuit, nous roulions sur 

la grande route, toitte humide de 
la pluie qui fl’avait copieusement 
arrosée, sous un ciel sans étoile, 
dans une obscurité profonde, ag­
gravée de brume. De temps à au­
tre une lueur apparaissait, vague 
et fumeuse d’aboi d, puis, en se 
rapprochant, sc transformait ra­
pidement en luirai ère brillantes, 
éblouissantes, véritables yeux de 
flamme.

I
і
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On ne sait ce que durera les 
effets du miracle qui sembla s’ac­
complir à cet instant : mais le vi­

de Suzanne s'illumina et 
sur ses 

iciKS. Julien.*, grive pronom,a 
ces seuls mots, sans larmes: 
“Merci, mon oncle!” et Henriet­
te implora des yeux le notaire, 
puis traduisit ainsi sa ptensée :

“Je veux désormais être raison­
nable, mais aujourd’hui, mons;eur, 
vous me permettiez bien d'em­
brasser mes soeurs et de montrer 
i n tiers du bonheur que notre 
cher oncle Amédée vient de 
•égner...”

■ IІз- Cité 
tion de: 
nada, d 
suite, < 
phile d: 
ccrémoi 
beauté, 
qui pet 

__ personr 
cité. Le 
siHque 
fraîche; 
fusion 
évoqua 
saints< 
ques-tti 
par leu 
misait!

rendu і 
tatoria 
théorie 

d’abb. 
ques, ( 
naux. I 
rangs 

- Tous 
main, 
gardes

msage
des larmes coulèrent

w
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10* f.Au montent d’une rencontre, 
l'éclat de ces feux, Join de dimi- 

devient plus intense encore, li“MREDROSE
'-Lbt WR lien tM"

ELIXIR VIGOL 
du Dr Laporte, de Clair, N.-B. 

tonique à $1.50 
en vente à la

PHARMACIE VAN WART 
EDMUNDSTON, N. B.

nucv,
et tout à fait aveuglant. Le che­
min est étroit, glissant, bordé de 
fossés. La voit il re aux pharos ful­
gurants semble foncer sur nous 

passe tout juste à nos côtés 
avec la rapidité d’un éclair. Nous
Elle1 nous

V:
I R QvMATtts- ExiqumtVtouGc. АОикшТкіее.Pierre L’ERMITE

AYEZ
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VOTRE
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JOURNAUX
і | SAINT-FRANÇOIS | La Raison Importante

I ES graisses et les huiles ne se 
“ digèrent pas comme les ami­
dons et les protéines. Il faut 
d’abord qu’elles soient émulsion­
nées dans l’estomac avant de 
devenir nourrissantes.

m LA SURVEILLANCE DES 
ENFANTS EN VACANCESЖ • —L’abbé J. T. Nadeau, curé 

de St-Louis de Kent, était l’hôte 
de M. Emile Nadeau ces jours 
derniers.

—Notre curé l’abbé Lambert 
est absent de la paroisse pour une 
semaine.

—Le Père Ouellet, eudiste de 
Charîesbourg,
dans sa famille chez M. Félix 
Ouellet.

—Mlle MaHîihe Nadeau, étu­
diante gmrcte malatle à l’hôpital 
de Campbellton est en promena 
de dans sa famille.

—M. Roland N.wleati étudiant 
à l’Ecole des Frères de la Riviè­
re du Loup, pass.* quelque temps 
dans sa famille.

M. et Mme Phyditne Ducas de 
Jerry Lake sont en visite chez M.
Adhemas Dueas.
' —M. Narcisse Tardif cd Ma­

il 1 son, Me., est chez ses patents 
pour quelque temps.

—M. et Mme Oscar ï.evesqtv; 
ri Edmundston étaient chez leurs Québec.

*
g »,Ш $(L’Action Catholique) L’EMULSION SCOTT

Juillet et août, -mois de repos 
pour les écoliers et les écolières, 
apportent toujours aux mamans 
un surcroît de lesponsabilitlés et 
d’occupations. Aussi, combien de 
maîtresses de maison appréhen­
dent les grandes vacances !

est de l’huile de foie de morue 
pure émulsionnée scientifique­
ment préparée pour une diges­
tion facile et rapide, tel que la 
Nature foumitle gras émulsionné 
dans de lait 

Voilà la raiextn important* 
pourquoi l'huile dm foU dm mo­
rue que voue ргепея devrait 
être émulelonnée — devrait 
être dm VEMULSION SCOTT.

Scott & Bowne, Toronto, Ont.
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Vest en vacanceI LES CHEVAUX DANSANTS ET LES
JOLIES BRUNETTES DE CALIFOURNIE

Ces chevaux entraînés d’tine façon ma veilleuse pour la 
danse sont évalués à $50,000, et Iles filles—de jolies brunes du 
sud, bien ima foi, le total des réparations allemandes ne sau­
rait payer une mèche de leurs cheveux.

m
Est-ce ù dine qu’elles n’ont pas 

leu.r raison d'être ces jours de va­
cances. Après u’étude et la vie du 
pensionnat il faut détendre son 
esprit, «exercer ses inusêles, forti­
fier ses nerfs, goûter à la vie fa­
miliale, courir à travers champs, 
mal cher au grand air, jouer et si 
récréer sans craindre ni cloches, 
ni mauvaises notes, et' pas une 
seule maman, j’en suis certaine, 
ne refusera à son enfant le repos 
nécessaire dut-elle sacrifier, pour 
cela, un peu de santé, de liberté et 
beaucoup de jouissances person­
nelles.

Ce N’EST PAS la quantité 

du lait qui compt e en cuisine, c’est 
sa richesse. Le Lait St. Charles de 
Borden est doublement riche, puis­
que c’est du lait pur, de campagne, 
dont on a enlevé, en grande partie, 
l’eau naturelle q i’il contenait. A 
quantités égales, il enrichit plus les 
mets que le lait ordinaire et les 
rend plus lisse et plus crémeux. 
Se vend en deux emballages com­
modes : 16 oz. et 6 oz. Se conserve 
indéfiniment dai is la boite scellée 
et se trouve çhez tous les épiciers.

ЖН

|K*:en|tiS dernièrement.
-—Mme J. Paradis de Madawas- 

ka, Me., est en visite chez sa 
soeur Mme Vital Albert.

— Lt 7, fut bénit le mariage de 
M lie Georgiana Noulet à M. Vin­
cent Ouellet de Connors. Les

m*

—Le 3, il y eut réception de 
nouveaux maiiiés chez M. Alphée 
Cyr. Après un succulent souper 
tous s'amusèrent jusqu’à une heu­
re avancée dans la nuit. Les nou­
veaux époux sont retournés à 
Edmundston où ils demeureront.

•„Les Meilleurs Perfusais 
«K Poudres à Toiletta 

sont à la
PHARMACIE BREAV

EDMUNDSTON, N.-B.,

i

ï

L'
nouveaux mariés sont partis pour 
un voyage dans la province de «•

Donc, tout le monde s’y don me 
aux vacances ; les uns, avec la dou­
ce perspective de s’amuser beau­
coup ; les autres, avec la certitude 
de se sacrifier davantage, mais 
aiffesi *de faire des heutieux.

Quel devoir s’impose, alors,plus 
strictement à l’attention des pa­
rents si ce n’est celui de la sur 
veîllance? Comme le cultivateur 
surveille ses champs, le jardinier 
ses jeunes plantations, l’arbo'icttl- 
teur ses arbrisseaux, le papas et 
a maman surveilleront leurs en­
fants pour les préserver de toutes 
influences pernicieuses. Car, t.n 
aura beau leur procurer une nour­
riture saine et abondante, des vê­
tements propres et même luxueux, 
un logis confortable baigné de lu­
mière et de soleil si, par manque 
de surveillance, ils entendent des 
conversations *rop libres, ils vi­
vent en compagnie d’enfants mal 
élevés, ils sont témoins d’actes 
repréhennsibles, ils n’auront pas 
tlrouvé le vrai repos et, de plus 
on aura p et du son temps.

Il vaut mieux prévenir que gué 
rir. Sur quoi donc porter ie grand 
devoir de la surveillance, au 
temps des vacances ? Sut- les com­
pagnes, les sorties, les lectures et 
les exercices de' piété.

Les compagnons— Autant un 
bon compagnon peut être utile, 
autant un mauvais peut nuire. 
Dans les meilleures familles chré­
tiennes, H esV certaines déchéan 
cvs inexplicables Si nous a".ions 
à la source de -.es ruines morales, 
nous tt owons ’.’influence néfaste 
d'un débauché 11 est important, 
par conséquent, de choisir soi- 
aiéme les camarades de sc. en­
fants et dd ie; choisir les *ne\- 
leurs passibles. Cherchons l es 
milieux jes plus recommanda­
bles, ce qui ne veut pas toujours 
dire dans la maison du voisin.

Ceci noirs amène aux sorties. 
Un éducateur de renom a écrit. 
“Je voudrais, dans l’intérêt des 
bonnes moeurs surtout, que les 
enfants prissent autant que pos­
sible leurs amusements dans 'leur 
propre famille.”

Les sorties des enfants, sans 
surveillant sont -[1 esque toujours 
entourées de dangers tant physi­
ques que moraux. Si l’on reste en 
ville, Mes cinémas, les théâtres, 
e tries parcs serviront de tombeaux 
à leur innocence ; si l’on est à la 
campagne, les plages avec leur 
exhibit d’immt j alités, les terrains 
de jeux et les fêtes populaires, en 
plein air, seront autant d’écueils 
où sombrera 1a plus belle éduca­
tion. La sortie fla plus recomman­
dable est encore une belle excur­
sion, conduite par Je papa et la 
marna»!, organisée spécialement 

pour les enfants.
Puissent ces quelques lignes 

aider, soutenir, encourager les ma­
mans soumises au grave devoir de 
la surveillance!

Demandez “LE BON POURVOYEUR,’’ 
le nouveau livre de recettes St. Charles

1

Гш» мш«ІЇ« рім 4мІИ* www*
are um phm longue dorée et préww*

V ■

ieeLA CIE BORDEN LIMITEE, MO ST-PAUL, OUEST, MONTREAL, P.Q. 

Veuillez m'expédier, grade, le nouveau livre de Recettes St: Charles.
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має, Lee Goodyear* і Semelle AU- 
wewher ont le trectien au nette de la 
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TL se passera beaucoup de mois 
x avant que même le premier des 
nouveaux Pneus Goodyear Heavy 
Duty ait accompli son roulage 
complet

-*
t

EE lea courbée et I*

c lé «eacepltoa de la ~ 
^eeemelle étend Ma Л 
chow de la rente eue ^I DEMANDEZ TOUJOURS LES PRODUITS 

DES 1000 MEMBRES CANADIENS

“Les Produits Martin”
De fait, la plupart des automobiles 
sur lesquelles ils auront été mis 
auront changé de propriétaire long• 
tethps avant que les pneus n’aient été 
usés. Goodyear vous ofire encore un 
plus long roulage, mais sans aug­
menter les prix précédents du Heavy

H.l—я, bi*.
lotir de1** Pll“ 
résister ^Ls* і 
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J — comprenant —r. Cold Cream Linette . 50c 

Vanishing Cream 
Linette ...........

Message Cream
Linette ..........

Face Cream .......
Poudre Jacquelot .....  50c
Poudre à Bébés .......  25c
Shampoo Cocoanut .. 50c
Shampoo liquide.......  75c
Brosses à dents .......  35c
Lotion pour la

gorge et bouche .... 50c 
Eau de Floride 
Savon à bébés 
Savon d’Olive 
Liniment Anti-pain 1.00 
Crème Camphré 

Mentol
Onguent de moutarde 50c 
Onguent pour

démangeaison ..... 75c
Baume Catharre ........ 35c
Salve pour cors 
Tonique pour cors .. 35c 
Beef Iron & Wine.... 1.00
Nervo-digestif .....
Tablettes “Calmol”

pour maux de tête 35c 
Gommes pour maux 

de tête 
Lotion pour la tête .. 35c
Acide borique .... ....... Г-
Sel d’Epsom, 8 oz .. 20c 
Peroxide .
Poudre à rate ______  35c
Sirop pour vers .. .... 50c
Cacao .............. ......
Spot Remover .......... 50c
Huile à machine, 4 oz 25c 
Poüehall

Aux cerises .......
Aux bananes .....
Aux noix noires 
Gingembre Jamaïque 35c 
Colorant rouge, 2 oz .. 25c 
Cocoanut Fie Filling 50c 
Lemon Pie Filling .. 50c 

LES EPICES

25c
si 25c

M 50c 25c: іDuty.45c
d’eau 
nouv 
dim,* 
•tes e 
Соті 
ce* c

50c

La Carde SuperturUt pour Pneus Goodyear 
est fake dune la Province de QuébecCandie...............

Clou de girofle ..
Gingembre .......
Moutarde ..........
Epices mélangés.......  25c
Poivre noir ...........
Poudre à pâte, 1 lb .... 35c 
Essence d’épinette .... 35c 
Extrait de vin

de gingembre .......  50c
DIVERS

Boutons “Bachelor” .. 10c 
Presto. ......
Camphre 
Brillantine 
Bay Rum 
Poudrettes
Parfums “Jacquelot" 50c 
Baume Analgésique .. 35c 
Syrop pour bébés 35c 
Acetopirine(Aspirine) 25c 
Poudre à pieds 
Emplâtres .......
Poudre à laver 
Sirop Limonade ....... 50c
Sirop Orangeade....... 50c
PRODUITS MARTIN

Liniment Martin....... 35c
Liniment Martin .......50c
Remèdes des Familles 50c
Tonique Peuplier ...... 50c
Winter Salve ...........  25c
Huile de Ricin........... 15c
Huile de Ricin______ 25c
Huile de Foie 

de Morue .
Huile de Foie 

de Morue ...
Huile d’Olive .:
Huile d’Olive ____ ...... 60c
Huile camphrée ____  25c
Camphor Winter

Green...... .......
Poli à métal....... ..........25c

25c
30c fl35c
25c ;

g»■Bu
Me»45c 35c ctlle-d, roms trourertt 
un mare hand éa confiance 
capable ée roms donner un.... 20c 

.... 15c rice immédiat ou sujet des 
Puent et Chambrât і Mr 

Goodyear Heary Duty.
:

35c

25c
10c

: 50c
Zшшш 25c 50c*

і 25c
m

1.50
m
i 35c

25c 25c
25c

S-20c I
25c

1
35c і

■ГУ
50c

LES ESSENCES
A la vanille................
Au citron ________
Aux amandes _____  35c

__  25c
....  25c
.... 35c

5t < і" Й25c mm
■Mc
tmm Si
L '

35c25c
4

t
Ж

1•>»ттмAux ananas ....
Aux fraisée .....
Aux framboises
A la candie.....
A l’érable .........

- A l’orenge.............. . 35c
Ш A la menthe

50c
:25c

i■ l f m: ; -»V. -- fl

yy
У /

уш, y/d 4
. •

- 25c і35c
.... 50c

— 45e

Demandez les Produits Martin à votre v

détaillent local
MARTIN, Ce., Ltd., Edmundston, N.-B

■>( ■ Françoise MICHEL.
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LA CANONISATION DES MARTYRS JESUITES 
DU CANADA, DES BIENHEUREUX BELLAR- 

MIN ET THEOPHILE DA CORTE

Ceux qui boivent du thé pour sa 
qualité achètent le “SALADA” années avant le temps

% r=.
S

Employez* Chaque RepasLE THÉ
SÀIADA"

Le public devrait sortir de sa lé­
thargie,, déclarent les organisa­
tions sanitaires.

Ces dix canonisations ont donné lieu à de très belles céré­
monies, hier. — Le Pape a reçu les pèlerine cana­
diens en audience, samedi, et a nommé les groupes 
des Pères Jésuites et du “Devoir”. — Sa Sainteté a 
aussi {ait allusion aux pèlerinages canadiens à Car­
thage. —- Aujourd’hui, à Rome.

pour les Cereales — pour les Soupes 
W&pour le The — pour le Cafen Toronto. — Les organisations 

d’hygiène les pltis en vue v sont 
unanimes à déclarer que des îqil- 
liers de Canadiens meurent pm24 
sieurs années vant leur temps, 
emportés pat des maladies qui 
fKHirraient être prévues.

Au cours des dernières semai- 
trois différents sociétés. le

lІ

Cité Vatican®,—La canonisa-1
tion des Martyrs Jésuites du Cal “CONSTIPATION BN- 
nada, du cardinal Вайагтіп, Jé- TIEREMENT DISPARUE 
suite, et du bienheureux Théo­
phile da Corte a donné lieu à des 
cérémonies d’une très grande 
beauté. La nef de Saint Pierre, 
qui peut contenir près de 70ДЮ 

__ personnes, était! remplie à capa­
cité. Les autels de l’immense ba­
silique étaient décorés dé fleur» 
fraîches et ilhtmipés par une pro­
fusion de clergés. Des bannières 
évoquant la gloire des .nouveaux 
saints et des toiles rappelant quel­
ques-uns des miracles obtenus 
par leur intercession ornaient les 

iBes.

і

hOROTflfTout fraie dee plantations’
écrit Mme W. Walker. Des mil­
liers disent que la constipation, 
l’indigestion et les gaz ont dispa­
ru en une nuit avec “Fruit-a- 
tives.v Les couleurs reviennent 
comme par enchantement. Les 
nerfs et le *coeur s’apaisent. De­
mandez “Fmit-a-tives” à votre 
pharmacien aujourdliui.

BRAND•rewu.«seoen voage d’affaires ces jours der- Conseil d’hygiène sociale, l’A sso- 
niers à Edmimdston. , , dation Médicale de TOhtaio, et

—'Mille Laudivme Bérubé, gar- ies Officiers Médicaux d’Hygiène 
de-malade à Montréal, est venue vle і Ontario ont tenu, ici, leu.- réu- 
passer ses vacances dans sa famil- nions annuelles, "’"otites trois lu­

rent unanimes à affirmer
—M. et Mme Alfred Coté, M. dq.htérie et la t,rphoide d:spa- 

et Mime Ernest A. Coté de Grand r«r traient en très peu de temps si 
Sault étaient en visite dimanche \c public en généra1 n’était pas s* 
dernier chez M. et Mme L. Dé­

fait un voyage à Edmundston.
—M. et Mme Henri Martin et 

M. Sjtivio MHchaud ont visité 
leurs parents à St-Arsène et Ca- 
couna. '

—4M. et Mme Alex. Morneau et 
leurs enfants de passage à Saint 
Louis.

—Mlle Léontine Thibault a pas 
sé une huitaine^ Notre Dame.

—En vtisite chez M. Honoré 
Lavoie, Mme Raphael Dubé de 
Montréal.

—«M. et Mme William Landry 
et leurs enfants, Mlle Alice Lan- 
dre de Lawrence Mass., passent 
quelques temps à Ste-Rose, en 
visite chez des parents.

—Etaient de passage à Ste- 
Rose dernièrement: MM. et 

Mmes Philippe Rioux, Ernest 
Rioux et MM. Gérard et Léopold 
Rioux.

—Milles Marguerite et Jeanne 
Rouleau et Germaine Bouchard

I v

і
Kle. e laqu fr №

Щ ^SratedîHN^
insouciant et prcn avantage des 

clerc. moyens de prévenir là maladi que
—aMme Jack Dickey |^st allée Іці fournit l’art médical. De; mii- 

passer quelques jours chez ses tiers de personnes pouifraien1. pro­
parents à Rivière du Loup. fl c.ger leur vie pendant plusieurs 

—Mlle Angelina Nadeau est années en subissant un examen 
partie en voage à Montréal.

I ST.-BASHE,N.B>t I [vi
T Souverain Pontife s’est 
rendu à la basilique en sediageS- 
tatoria, précédé d’une longue 
théorie de religieux, de prêtres, 
d’abbés, d’ééêques, d’archehvê- 

ques, de patriaches et de cardi­
naux. Ce cortège avait formé ses 
rangs dans la chapelle Sixtme. 
Tous portaient un cierge à la 
main. Les gardes-nobles et les 
gardes suisses du Pape étaient 
en grand uniforme.

Les processionnaires ont d’a­
bord chanté l“‘Ave, iMairis Stel­
la’’,. puis en arrivant à la porte 
principale de Saint-Pierre, ils ont 
entonné, après un moment d’ar­
rêt, le “Regina СОЄІІ". Après sSê- 
• e prosterné devant l’autel du 
Saint Sacrement, ,1e Pape srest ces 
rendu à la diapeile Saint-Sébas­
tien, pour revêtir les ornements 
de la cérémonie.

Lorsque le Pape eut pris pla­
ce sur son trône, avec le cétémo- 
nial usuel, le cardinal Laurent!, 
procureur des canonisations; ac­
compagné d’un avocat consisto­
rial, asolernieHement demandé, à 
trois reprises, la canonisation des 
dix bienheureux. Aux deux pre­
mières demandes, le Pape a ré­
pondu qu’il fallait encore invo­
quer le secours divin, et le choeur 
de" la Sixtine a entonné les lita­
nies des Saints, puis le "Misere­
re”, puis le Pape lui-même a en­
tonné le *'Veni Creator”. Après a-l 
voir répondu à la troisième de­
mande en proclamant saints lés 
dix bienheureux, le l’âge a en­
tonné le “Te Peum*. XK-. И

Une éclatante fartfare des gar­
des-nobles, du lia# du barcon 
central de Saint-Pierre, a signa­
lé à l’extérieur la canonisation.
A cette fanfare, les cloches de 
Rome Se sont mises en branle. 
Pendant tr ois minutes, elles or.t, 
rempli le .ciel de leurs yoix jo­
yeuses. ■

Ayant proclamé les nouv ; *tx 
saints, le Pape a rappelé briève­
ment la vie de chacun d’eux, dans 
une allocution, puis a donné une 
bénédiction en les invoquent. 11 
a ensuite chantié :1a messe. Sui­
vant une coutume qui remonte 
aux cérémonies des catacombes, 
il y a en, pendant la messe, of­
frande cd cierges, de pain, de vin, 
d’eau, de colombes, nu nom des 
nouveaux saints. Ce sont'les car­
dinaux de la Congrégation des ri­
tes et des représentants de la 
Compagnie de Jésus qui ont fait 
ces offrandes.

} —M. et Mme Alphée Nadeau, 
leurs fils Edwn eti Yvon, de Na­
shua, N.H. sont actuellement en 
visite chez M. et Mme Eloi Bois.

—Mlle Mairie-Anne Soucy d’Ot 
tawa est en visite chez son frère 
M. Edgar Soucy depuis quelques 
jours.

—M. et Mme Edmund Cyr et 
M. Georges Hudon de Madawas- 
ka, Me sont allés à la pêche la
semaine dernière au camp de M, de Notre-Dame du Lac ont passé 
A. Hudon à la Rivière Verte. quelques jours chez M. Charles

—•Le Dr. Albert de Madawas-| Thibault, 
ka était de passage jci dernière­
ment.

—MMe Dora Hudon, étudiante 
garde*«nalade à Nashua, est de 
retour dans sa famHfc en vacan- 

s pour une mois.
—&Ш. et Mmes Denis et Joa. Téléphone Bell et M. Jos Viel, 

Fournier et M. Toussaint Jaibert président, visitaient der nièrement 
de Gardner, Mass., sont en visite 
'chez leurs parents.

—Mardi à 7.30 a été célébré le 
mariage de Mlle Aline Martin, 
fille de M. et Mme Torn Martin 
à M. Thaddée Yoisine, fils de M.
Onézime Voisine.

LE LAIT ‘DOROTHY” est simplement pur, et riche 
—concentrée à la consistence de la crème par l’évapo­
ration d’environ 50% d’eau. “Homogénisé” pour une 
digestion plus facile e* stérélisé pour plus de sûreté.

Sa pureté vous est assurée. Le 
LAIT “DOROTHY” est facile­
ment digestible par les bébés par­
ce que les globules de gras ont 
été broées par le procédé d’ho­
mogénisation. Essayez-le pour 
tout. Exigez le Bébé Dorothy sur 
l’enveloppe de la boîte — “Notre 
Emblème de Pureté.”

complet au moins tous les ar.K. En 
—M. et Mme Jos. Cormier, M. j eu de mots, il vaut mieux |»rév°- 

et Mme J. Card de Grand Saint nir que guérir, 
et Mme F. Daigle de St-Hilaire ‘■Quand trois sociétés de re- 
visitaient dernièrement Heurs pa- nom, représentant les d* лгл.:!- 
remts à Caibano. phases du travail d’hygiè :c ni- 

—M. et Mme Jos. Boucher de blujue, sont comp ètement Л’ас- 
Lsle-Lack étaient en visite diman- -crd sur une question auss» im- 
che dernier chez M. et Mmé E portante, affirmait le docteur 
Boucher. Gordon P. Jackson, officie? me

—M. et Mute I leire Nadeau dical d’hygiène pour la ville de 
sont revenus enchantés de leur Toronto, le pub’.ic ferait bien de 
voyage à St-Hyacinthe. suivre leur avis.”

—M. Alexandre Pelletier, curé 
en Ontario, est parti ces jours 
derniers après avoir visité ses pa­
rents. Mlle Anna Quel left; est re­
tournée avec lui.

A
X^Cwadi.n

j| à

EDISON BOIT DU
LAIT POUR SE 

MAINTENIR EN SANTE
3[ CABANOt

Dans une entrevue avec M. 
—Api:ès uen séparation de 25 Edison cjue publiait récemment 

ens M. Alfred Nadeau de Mon-
—M. J. B. Dupuis, gérant du Якun journal, il proclamait qu’il vi- 

tana <e»t venu visiter ses frère* vnit d’un;? diète au lait..Le journal
tlç bureau du téléphone à Cabano. MM. E. P. et Pierre,Nadeau.

—Mme (Dr) Honoré Cyr de-------------------------------------------
.St^BasHe et Mlles Georgette et 
,Edith Martin d'Edmundston visi­
taient la semaine dernière M. et 
Mme Emile Pelletier.

—Mlle Gîadys Thomas de Mon 
tréal est venue passer ses vacan­
ces chez ses parents M. et Mine 
T. Chassé.

—«MM. Antoine Levesque, E- 
mile Albert, Mlles Eva Cofiin et
Irène Ouellet de St-Hjilaire é- 

taient de passage à Cabano der­
nièrement.

—Mme Orner Pelletier est en 
visite chez ses parents à Ste-Rose 
du Dégelé.

—Mlle Stelle Guérette est allée шшт

suivanteajoutait ia dévlara: or 
faite par M. Edison :

“lorsque je n’était encore qu’- 
un bébé.” disait-il. “ie vivais de 
lait et je ne t’aimais guère. Main 
tenant Je suis de nouveau revenu 
au lait.”

1 ‘

Un article dans une des revues 
de février basé sur des entrevues 
avec M. et Mme Edison mention­
ne que cette dernière parle ainsi 
de la dicte de M. Edison;

“En janvier de l’an dernier il 
ditt, ‘Je vais me mettre à la diète 
au lait—rien autre chose.’ Tl se 
tint parole et continua cette diète. 
Deux verres de lait toutes les 
deux heures. Il ne peut courir de 
risques quand il s'agit de sa san­
té::." il a trop à accomplir.”

—A 8.30 heures, le même jour, 
a été béni* le mariage de „Mlle 
Nélida Martin, fille de M. Hu- 
bald Martin à M. Abel Mor- 
neau-lt de Madawaska, Me., fils de 
M. Philippe Morneault de Grand-і Isle.

і —M'M. Arthur Hudon, Alexis 
Martin et Willie Fournier se sont 
rendus à Campbell ton. mardi 
pour assister à la convention con-

afe, »»*.«.. «a,
te garde-malade à Lewiston eat 
en vacances dans sa famille.

ooo

Charles A. McAloon
Entrepreneur-plombier Et Ensuite Madame?”|Ste ROSE DU DEGELl) U

—MMe Rachel Chambertand a 
passé quelques jours à Edmunds- 
ton chez des parents et amis.

—Mlle uth Coté de Cabano é- 
ta* en visite chez M. et Mme Ar­
mand Aubut;

—Chez M. et Mme Oct. Le­
blanc; MM. et Mmes Onézime 
Dubé, J. Rossignol et Mlle M. 
Marquis de Van Bisren, M. et 
Mme Albert Beaulieu d’Edmun- 
dston, Mmes Nap. Bouchard de 
St-Jacques et M. Arthur Dumond 
de Cabano.

—M. Oct. Leblanc, Mlles Mar­
guerite Bodleau de Notre Dame 
du Lac et Léontine Thibault ont

Annonce l’ouverture de sa boutique sur la rue 
Court, près de la Boulangerie Roy. — Travaux de 
plomberie de toutes sortes. Spécialité: Installation 
des systèmes de chauffage.
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COUPONS D’ESCOMPTE

Des coupons d’escompte 
seront donnés, lorsque 
achèterez au COMP-

.vous 
vous
TANT pour ia pleine valeur 
de votre achat. Lorsque vous 
aurez des cou ' ons pour une 
valeur de $12.50 \ -us aurez 
droit à une jolie cuillère en 
argent Rogers : voyez le dos 
de votre coupon pour les au­
tres cadeaux.

Ces coupons sont échan­
geables en tout temps pour 
de l’aigent à 1% de leur va­
leur imprimée.

Obtenez une coutellerie 
complète en collectionant 
ces coupons.

DEMANDEZ NOS PRIXm mШ.
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ATTENTION !

ÉAMOS COURY Le ministère des Travaux publics' recevra jusqu’à midi 
(heure ivancée), le jeudi 17 juillet 1930, des soumissions pour 
des réparations au quai, à Fairhaven, comté de Chariotte, N.- 
B., lesquelles soumissions devront être cachetées, adressées 
au soussigné, et porter sur leur envelr ppe, en sus de l’adresse,, 
les mots: “Soumissions pour des réparations au quai, Fair­
haven, N.-B”.

On peut consulter les planh et les formules de contrat, se 
procurer le devis et la formule de soumission au ministère des 
Travaux publics, à Ottawa, au bureau de l’ingénieur de dis­
trict, édifice du vieux bureau de poste, Saint-Jean, N.-B., de la 
Canadian-Construction Association, 111 rue Princess, Saint- 
Jean, N.-B., et au bureau de poste, Fairhaven, N.-B,

On ne tiendra compte que des soumissions faites sur la 
formule fournie par le ministère, conformément aux condi­
tions mentionnées dans ladite formule.

r . fi
■

de retour à
: jamais deux fois pour le 

toujours là avec une ré-
, MOÏRE téléphone 

même appel. Nous 
ponse courtoise — prêts à prendre votre commande pour 
Epiceries, Viandes et Légumes de Qualité.

ne sonne 
sommesMADAWASKA, Me.

—-----------------------------------------

GRANDE VENTE
Commençant jeudi 10 juillet 

pour 15 jours seulement

Ne manque* pas de lire notre circulaire pour vous « 
ivaincre des bas prix que nous avons sur des mar- ■

HRDites simplement à l’opératrice: No. 51
Spéciaux du 11 au 17 juillet

Au Comptant Seulement
і VANILLE en cruche 

8 onces ..........................

MOUTARDE en 
jarre à sirop ............ —

BEURRE de 
citron, 9 onces

20cSUCRE BLANC 
100 lbs pour ___

BALAI, S cordes,
spécial à —...... .......

SIROP de fruits, oran­
ge, ananas, fraises, fram­
boises, etc. marque 
“Perfect”. U btle ...........
Kraft RELISH SPREAD 
le pot, 8 onces ...-----------

Kraft Salad 
DRESSING, pot 12 ож
NETTOYEUR 
Old Dutch, 3 btea 
CONFITURES "Horae ” а еч 
fraises et pommes------ ...*rUv

5,32 . ;

З

33c34сUn chèque égal à 10 p. 100 du montant de la soumission, 
fait à l’ordre du ministre des Travaux publics et accepté par 
une banque à charte, devra accompagner chaque soumission. 
On acceptera aussi comme garantie des bons du Dominion du 
Canada ou des bons de la Compagnie du chemin de fer Ca- 
ttadkn-National, ou des bons et un chèque, si c’est néces­
saire, pour compléter le montant.

Remarque.—On peut se procurer au ministère des Tra­
vaux publics des tracés biens (blue prints) en fournissant un 
chèque de banque accepté au montant de $10.00, payable à Tor­
dre du ministre des Travaux publics. Ce chèque sera remis si 
le soumissionnaire offre une soumission régulière.

Par ordre,
• N. DESJARDINS,

I . __ 20c.39,
de 39cFARINE

Swansdown, le paquet ...-'S-.,

23c-------------------------—

Le Magasin sera ouvert tous les soirs.
Ne manques pas de venir nous faire une visite.

, mCREME de TARTRE Off-

23c p*4*** •*hwe -...... M
і18cpaquet % livre

30C
PAPIER à MOUCHE 
"tirettes” à la boita — 1.40m

-JOHN J. DAieLÇ..■■•a Secrétaire. '
".S-;;Ministère des Travaux publics, 

Ottawa, Ц 30 juin 1930.; : f -
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LEÇONS DE MUSIQUE

Mlle Salma David vient de 
recevoir son diplôme de “pro­
fesseur” de l’Institut Pédago­
gique de Musique de Montréal 
avec grande distinction, après 
un an d’études spéciales en mu­
sique de piano.

Mlle David donnera des le­
çons à domicile ou chez elle. 
Prière de donner son nom chez 
M. Joseph David, Edmunds­
ton, "N.-B.

Un Manufacturier dit:
Uu manufacturier do Toronto
(nom sur demande) dltqu’llaou 
on service pendant cinq ans un 
Pneu Cordé-Câble DUNLOP. Il 
ajoute:

‘‘J’ai toujours ou parfaite

DUNLOP.”

un long oarooure^H 
s Cordé-CAhlo DUNLOP
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PNEUS CORDES-CABLES

DUNLOP
RENFORCES

AUSSI PUR QUE L ENFANCE
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m ПVotre Succès il—M. Adjutar Lapointe de St- 
Léonard était de passage en ville 
mercredi.

—MM. Marcp Emuler AMbert, 
Percy Long, Antonio Gauthier, 
Arthur Nolan, Réné Ouellet, sont 
allés passer bes premie*; s jours de 
juillet au Lac St-Agathe Me.

—M. et Mme Aurèle Boucher 
sont allés passer une couple de 
mois à Notre-Dame du Portage, 
P. Que:

—<M‘lle Juliette Grandmaison, 
M. Alyre Boucher, M. Léopold 
Grandmaison sont al!*és passer le 
dimanche à la Rivière du Loup et 
à î lsle V'erte P. Qué.

Monsieur James Smith de Ri­
vière Verte était en ville mercre-

Votre succès se mesure par votre compte de banque 
quel que soit votre revenu ou votre habilité 
nelle.—Plus d’une promotion, plus d’un suce 
faites qui vous paraissent rapides sont dus à l’é­
pargne régulière 
vez réguliènemen 
quelques dollars et venez les déposer і un compte 
d’épargne où vous trouverez à votre service un per­

sonnel courtois et compétent.

La Banque a une succursale tout près de chez vous et accueil 
le avec 1» même courtoisie tous ses clients.

' Toutes personnes ayant des réclamations contre 
la succession de feu l’abbé Thomas Bergeron sont 
requis de les faire parvenir à la Royal Trust Company 
Saint John, N. B., exécuteurs testamentaires d’après 
le Testament de feu l’abbé Thomas Bergeron; et tou­
tes personnes ayant des dettes envers la dite succes­
sion sont priées de faire leurs paiements à la dite Ro­
yal Trust Company, sans délai..
Ce 8 juillet 1930.
2fs—10 et 24 juillet.

[N.person- 
ès d’af-

La distribution du poisson se fait actuel­

lement dans les eaux du comté de Madawaska. -o
intelligemment comprise.—Préle­

nt chaque semaine sut votre salaire
ÈS.V

rî
Les membres du Club sont priés de donner 
leur aide à- l’occasion.

i:
K

TPubliée par le Clan de Chasse et de Pèche de Madawaeke, dans 
l'intérêt du союV, pour la préservation de noa ressources natu- :■

LA BANQUE PROVINCIALE | st.-andr\ n.-b. J ’DU CANADA Grande Assemblée Politique
A RIVIERE-DU-LOUP

(
• 1 di. Г

—M. Léonard Michaud de Le­
wiston Maine, est actuellement 
en vi’le l’hôte de Mlle Marie-Anna 
Michaud.

—M. E. F. Oirellet, Mme L. 
Laliberté, M. et Mme L. P. Ber­
nier et elurs fillettes de Rivière 
du Loup, étaient en visite cette 
•.eniaine chez M. et Mme Edmund 
Boiflay.

—-M. et Mme F. E. Fournier ont 
reçu un groupe damis à leur cha­
let du Lac-Baker, hier soi-r.

—Mme Jos. Caron est de re­
tour de Boston après avoir assis­
té aux funérailles de sa fille Mme 
Maurice Cam pot.

Président du Conseil d'Administration 
L'HONORABLE SIR HORMIDAS LAPORTE

1er Vice-président
M. TANCREDE BIENVENU

tfe da 
la >enl* MARIAGES:—

Lundi de nier a été célébré le 
mariage de M. Patrice Parenlt.fils 
de M. Pitifc Parent de Hamlin. 
Me., à Mille Alberta Parent fille 
de M. George Parent de cette pa­
raisse. Il y eut grande soiiéê de 
parents et d’amis à la demeure de 
Mlle Alberta Parent.

—Mardi était célébré le marizf- 
ge de M. Alcide Castonguay et 
de Mlle Stella Rioux. M. Lévite 
Castonguay servait de témoin à 
son fils et M. Johnny Rioux ac­
compagnait sa fille. Le dîner fut 
>o?vi chez M. Castonguay et 'le 
soir grand souper donné chez M. 
Rioux où un grand nombre d? 
parents et damis étaient présents.

Aux nouveaux époux nous sou­
haitons bonheur et prospérité. 
EN VISITE

—M. l'abbé Mathieu Mazerol 
’e, vicaiire. à Rogersvi'Ue 
visite dans ra famille pour quel­
ques jours ; il remplace notre 
curé qui s’est rendu assister aux 
noces d’argent de Mgr M elan son 
le Campbe'lton. L’abbé A. God- 

4юіі 1 d’Albert in e l'accompagne.
—Mlle Be tha Rioux de l’L- 

cole St-Margarct de Waterbury. 
est en vacances dans sa famille 
{юнг deux mois.
DECES :—

Samedi dernier eurent lieu les 
funérailles de Mme Vve Baptiste 
Dubé décédée jeudi à l’âge de 62 
ans. La défunte souffrait de pa- 
i alysie depuis près d*e six ans. Le 
service fuit chanté par l'abbé Ver- 
ret. Un grand nombre de parents 
et d’amjs étaient présents. A la 
ramil!e en deuil nos plus sincères 
sympathies.

Elі b pr2e Vice président 
M. S.-J.-B. ROLLAND

Président du Bureau des Commissaires Censeurs 
L’HONORABLE H. PERODEAU 

Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

lü І cm
SAMEDI 12 JUILLET

S,
à 'Grau

?
Vice-président du Bureau des Commissaires-Censeurs

L'HONORABLE E. L. PATEN AUDE >ri
rap

CHS.-A. ROY. Gérant général.a ndі du
Succursale à Edmundston. L.-A. BARD, Gérant. it

■ fos
le,

’ ACCIDENT
M. Narcisse St-Onge d’Edmun- 

dston a été victime d’un accident- 
end red і de nier alors qu’une 

nierre et un derrick tomba sur 
hii et lui fractura l’épaule, lui 
causant p’usieurs autres blessu­
res. II se a plusieurs mois sans 
pouvoir travailler.

, T

I. G

Du Nouveau! ■ ié«і

ilthWALPAMUR—Peinture à l’eau qui est lavable, hy­
giénique, permai ente et économique. De­
mandez plus de détails au magasin.

Axs

ne. for

B!BASEBALL
Les “Wild Cats Shoote,s” sc 

rencont-rrunt dimanche prochain 
'e 13 juillet à (3 ni Afin Farm contre 
les “CrV-lefrians" de Van Buren. 
Cette pai tie promet d’être inté­
ressante.

Durant le mois de juillet nous donnerons un ES­
COMPTE de 107< sur le premier paiement dans l’a­
chat de tout modèle de Laveuses Electriques CON­
NORS, la laveuse THERMO qui porte la garantie 
de 12 ans.
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WSPECIAL

■і 4 VERT de PARIS en boîte de 1 livre
4 btes peur $1.65 it

L’hon. R. B. Bennett s
MADAWASKA

MERCANTILE
COMPANY

'ЛїхCHEF DU PARTI CONSERVATEUR
& d’autres Orateurs Importants

ADRESSERONT LA PAROLE 
A 1 Heure P. M.

ЙР-1

â M. DTéléphone 192 ---------- - 104, rue de l’Eglise
Henry J. Dubé--------------Martin M. Thériault. 8%
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LOTERIE de la rivière Madawaska, a été 
Le oofï. e en cèdre mis en rafle gagné au tirage d’hier par M. 

par Mme Alcide Martin, au pro- Hervé Proulx, boulanger d’Ed- 
fit de la Mure église du coté sud mundston.

Le ministère des Travaux publics recevra jusqu’à midi 
(heure avancée), le vendredi 25 juillet 1930, des soumissions 
pour la construction d’un brise-lames à Beresford, comté de 
Gloucester, N.-B., lesquelles soumissions (devront être cache­
tées, adressées au soussigné, et porter sur leur enveloppe, en 
sus de «adresse, les mots : ‘Soumission pour un brise-lames, 
Beresford, N.-B.”

Profitez de l’Excursionоооооооооооооооооооооооооооооооооооооооооооооосхюоооо CjZVXiS

.MERCERIES: mww'
Ipz Magasins Indépendants Victoria’4

W» 4 I Economie Service du Téléphone
І V. raisons | Qualité Livraison Gratuite

AUi.
On peut consulter les plane et les formules de contrat, se 

procurer le devis et la formule de soumission au ministère des 
Travaux publics, à Ottawa, au bureau de l’ingénieur de dis­
trict, édifice du vieux bureau de -poste, Saint-Jean, N.-B., de la 
Canadian Construction Association, 111 rue Princess, Saint- 
Jean, N.-№, et au bureau de poste de Bathurst, N.-B.

On ne tiendra compte que des soumissions faites sur la 
foi mule fournie* par le ministère, conformément, aux condi­
tions mentionnées dans ladite formule.

Un chèque éga^l à 10 p. 100 du montant de la soumission, 
fait à l’ordre du ministre des Travaux publics et accepté par 
une banque à charte, devra accompagner chaque soumission. 
On acceptera aussi comme garantie des bons du Dominion .du 
Canada ou des bons de la Compagnie du chemin de fer Ca- 
nadlien-National, ou des bons et Un chèque, si c’est néces­
saire, pour compléter le montant.

Remarque.—On peut se .procurer au ministère des Tra­
vaux publics des tracés bleus (blue print's) en fournissant un 
chèque de banque accepté au montant de $20.00, oayable à Tor­
due du ministre des Travaux publies. Ce chèque sera remis si 
le soumissionnaire offre Une soumission régulière.

Par ordre,
N. DESJARDINS,

y
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SPECIAUXY-Y-

SPECIAUXiii PRIX EFFECTIFS du 11 au 17 juillet

Pour Vendredi et Samedi SUCRE en poudre 
3 paquets pour .......

MOUTARDE L. M. L. 
32 onces .....25c 25c

Plus bas vous trouverez une liste de prix spéciaux 
marchandises-de qualité, vous permettant de faire 
une économie appréciable pendant ces deux jours :
VOICI une valeur peu ordi­
naire : — CHEMISES en 
broadcloth avec collet at­

taché ou séparé. Toutes gran 
deurs à

mm sur,
y

CHIPSO, gros 
paquet, chacun BISCUITS au chocolat, 

2 livres pour ...... ,..... ......... 35c - Cflm 1,PULLOVER tout laine 
pour hommes ; SWEATERS 
noirs avec emblème, Spé­
cial à

fl ~
BETTES Victoria, 
boite 2 livres .......... SAUMON rouge 

Çohoe, boîte 1 livre .. 33c
ІРГ* $2.50 -SOUPE aux tomajtes 

Campbell, 2 btes ..... flPANTALONS en flanelle 
grise très spécial à MARMALADE aux 

oranges, 40 onces .....
Secrétaire.BAS en soie et coton pour 

hommes, plusieurs couleurs 
parmi lesquelles vous choi­
sirez à

- 29c-Ser
Ministèie des Travaux publics, 

Ottawa, le 8 juillet 1930.$2.95 HQMARD de choix 
boîte 1/г livre ........ ... 3.5c

В. V. D., en soie rayon pour 
hommes, le vrai vêtement 
pour l’été Spécial à

CORN FLAKES Quaker 
3 paquets pour .:........ ....... 25c;юооооооооооооооооооооооооооооооооооооооооооооеооое<й MARINADES sûres 

pot 1 pinte 35cw Prix spéciaux sur CRAVA­
TES, nouvellement remues, 
couleurs et patrons à la plus 
récente mode. Spécial pour 
vendredi et samedi seule­
ment:

Attention Mesdames !$1.19
GRAISSE 
chaudière 20 lbs $3.00MARINADES sucrées 

pot 1 pinte ...................... . 41cUn lot de CASQUETTES 
pour hommes, pour prompt 
écoulement à Nous pouvons teindre vos souliers de n’impor­

te quelle couleur, pour convenir avec 
votre robe de soirée.

■
RAISINS sans noyaux 
2 paquets pour ...... .......

25cPI- CAFE fraie moulu 
"Cadet, la livre......

W49c-59c-69c 39c pos
Met

20% d’ESCOMPTE sur nos fourrures de cou (neck 
chockers) ; c’est mantienant une bonne occasion d’a­
cheter celui qui vous plait et que vous désirez—cette 
offre ne vaut que pour vendredi et samedi seulement.

POIS à soupe garantis 
cuissants, la livre ,___ 7c 49c“Dollard", la livre

Venez Examiner Nos Echantillons

Aliotis Cigar Store
EDMUNDSTON, N.-B.
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F. T. LAJOIE
Apgle des rues 

Victoria et St-Basile St-Françeis et Laporte

EDMUNDSTON, - - N.B.

JOS MICHAUD
Angle des rues

pi&
ЗЄАEue. Gigiere I r
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00000090999»

N. Й.;/■

- ÿy #0000

.y: YâФШ ‘:
і

e ; 2^: s■ . -T’.'mmm

*

TENNIS
L’équipe de tennis des Che­

valiers de Colomb, soirs la di­
re dt ion de son président Dr 
Fred L. Hcbert, ira jouer à la 
Rivière du Loup dimanche pro­
chain.
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